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L'IMPARTIAL ia ___Tp mn m

La Vie à Paris
Pans, 30 Juillet.

L'influence du public d'élite BUF la vente des livres.
— Gomment la réclame se greffe sur le verdict
favorable de ce public. — Le champ restreint de la
critique indépendante. — Les romans et la mora-
lité. — Les lecteurs qui fuient les gaillardises. —
Encore la question Sarah Bernhardt. — Trop de
cabotinage.

I !•» saison de la- librairie, autreœëpr mt
9e la production littéra ire, est close. Elle
(80 rouvrira en octobre. Les étalages des bou-
tiques plient cependant comme à l'ordinaire
r̂ us le poids des livres. On y voit beau-
coup de romans lancés fen mai et juin pour la
lecture aux stations, des guides et indica-
teurs de tous genres et formats. O est de la
.marchandise de villégiature.

Quoique en France lei-, dames aient peu le
collet monté, il est des familles, plus nom-
breuses qu'on ne le croit, qui n'aiment pas
à acheter un volume sur la foi de la ré-
clame. La réclame de la presse périodique,
formée avec des entrefilets et des articles
à allures littéraires, est tellement menteuse
que le 'public cultivé! témoigne d'une juste et
buverte défiance envers elle. Les gogos ne
pe trouvent pas dans ce monde-là. On les ren-
contre parmi les parvenus, peu instruits et
fat) étrangers qui n'ont pas encore fait leurs
expériences parisiennes.

On peut diviser le public cultivé en deux
."¦fesses. • _

iVoici d'abord les juges de salons. A la
fois très avertàfl de toutes fchoses et très
sceptiques, très curieux et très délicate, ils
constituent cette élite d4 lecteurs qui décide
3e la fortune littéraire d'un ouvrage. La
préoccupation d'un auteur est d'y avoir des
intelligence»*", affaire point facile du tout.
Si un ouvrage vient à plaire à quelques-uns
de ces juges, lai chose fait écho de salon en
salon, le bruit s'en répand dans les cercles de
l'étranger, grâce aux voyage^ et à la corres-
pondance .privée.

La volume ainsi louéf se vend, mais guère
au-delà de deux ou trois éditions. Le succès
Blarrêterait là si l'édite*—- et l'auteur n'a-
yaienfr pas le moyen! de le développer.

Ce moyen consiste à faire insérer au prix
d'un tarif à échelles une réclame qui vante
le succès de début Cala prend toujours. Il
est des gens qui sont persuadés de l'excel-
lence de l'opinion des fealons en ces matières.
Et c'est ainsi qu'un ouvrage peut atteindre
pa. dixième édition. <

Mais quand le succès ne se d&ssine pas
d'emblée dans le monde d'élite, le livre est
perdu. Il l'est irrémédLiblement' lorsque l'au-
teur est pauvre et* ne peut sacrifier quelques
billets de mille eur l'autel de la réclame.
Qu'il soit au contraire, dans une certaine posi-
tion de fortune o*i épaulé par un mécène, il
essayera alors de briser cette indifférence
par une réclame adroite^ 

et 
persistante. Cela

réussit quelquefois; on fait deux, trois, peut-
être quatre éditions. Mais c'est chèrement
payé et cela se traduit toujours par un dé-
ficit au point de vue littéraire et financier.

Quant à la critique indépendante, elle
n'existe quasiment pl.m. Jadis un seul article
de Sainte-Beuve, de PauTde Saint-Victor, de
B_ls§ ASâis-. ipji- ._£__ Aa &_)& Gustave Plan-

che 'décrochait 1© succès d'un livre nouveau.
La parole de ces' éminents critiques était ac-
ceptée comme un oracle dans tous les mondes»
Ce phénomène ne se produit plus.

A la vérité, il subsiste) çà et là un biriri de
critique indépendanle. On a vu par exemple
M. Ernest-Charles faire cesj dernières annéeBJ
avec talent et esprit la revue critique de la
production littéraire; mais il a récemniient
lâché pied soudain; je ne vois plus que sa
signature de chroniqueur politique. On le li-
sait, mais on ne l'écoutait guère. Les livres
qu'il notait comme peu dignes d'être lua
faisaient, grâce à la réclame victorieuse, leur
chemin quand même; et d'autres, qui avaient
son agrément, ne sortaient, pas des bas* fonds
de l'obscurité. C& n'était pas sa faute ; c'é-
tait celle des mœurs façonnées par l'argent
réclamiste des auteurs* riches et des édi-
teurs. »

Enfin, d'autres critiques indépendants s'absî*
tiennent de parler des ouvrages soutenus
particulièrement par ,1a réclame payante. Ha
jettent leur dévolu sur. des œuvres spéciales,
dans le domaine da la philosophie, des* scien-
ces historiques ou morales, de la sociolo-
gie, des arts. Ils savent bien que le grand
public ne lira pas? Jeurs articles, qui ne sont
goûtés que d'une catégorie, de gens instruits.
Mais ils aiment mieux avoir affaire à ces
derniers, qui les en récompensent par "de»*.
lettres et des encouragements, qu'à une
foule qui ne saurcitl découyri.r_"l&urs mérites
de critique. ;

Je disais tout à l'heure qu'on divisait le
public cultivé en deux catégories. J'ai parlé
de la première, de celle renfermant les per-
sonnes déterminant le succès initial d'un
livre. La seconde catégorie contient les gens
qui ne veulent être gogos à aucun prix, pas
plus du verdict des l&alons qne de la réclame
des journaux.

En effet, la question morale, ou, pour
être plus précis, la moralité est un facteur
négligé dans le verdict de la haute classe.
Cette dernière recherche avant tout ce qui
peut contenter son foût des idées fines et
originales, des expressions souples et neu-
ves; en .An mot, elle est plus artiste qu'ar-
tistique, c'est-à-dire qu'elle ne) recule pas de-
vant l'attrait des séductions démoralisantes;
habilement conçues. Par contre, une éduca-
tion purement artistique repoussera le vice
couronné de fleurs. * J •

Or ceux qui me; veulent être gogos à aucun
prix sont souvent en peine d'acheter le roman
intéressant à emporter sur la plage ou à la
montagne. On m'a demandé si l'on pouvait
acheter le « Bon Temps » de l'académicien
Henri Lavedan, ce roman 'qui a eu récemment
les honneurs à la! fois des salons et de la ré-
clame. J'ai répondu que pi j'étais bibliographe
ou critique, j'aurais eu du divertissement à
parler de ce volume intéressant à divers ti-
tres,, mais que je- n'eusse pas manqué de faire
observer que l'auteur ' n'ayant pas écrit à
l'intention des jeunes filles, il faut éviter de
le leur "donner à lire. Cela m'aurait valu une
algarade; il n'en sera rien, puisque je fuis
le terrain mouvant de la bibliographie.

Quelques publicistes ont entrepris de si-
gnaler les romans exempts de gaillardises!.
L'intention est honnête comme le but Malheu-
reusement, leurs articles n'ont accès dans
aucun quotidien de Paris; ils paraissent dansi
des journaux de province où ils passent
inaperçus d'une bonne partie du monde li-
seur. Au surplus, ce choix d'ouvrages ne peut
avoir grand intérêt pour votre pays, où il y,
a une littérature indigène qui a bien aug-
menté de valeur depuis une dizaine d'années
et où se trouvent les éléments d'un bon di-
vertissement pour le publio ayant des loisirs!
à donner à la lecture. ! ¦>' :

On me pardonnera de ne pas ressiissler ici le
thème de Sarah Bernhardt^ et de ea croix. J'ai
assez dit que le conseil de la Légion d'hon-
neur a fait unei formidable gaffe en refusant
par deux fois d'agréer: la proposition minis-
térielle qui M conférait la décoration. Ces
mr sieurs du conseil ont fait dire que ni
le grand talent de cette artiste, ni sa vie
privée ne sont en cause. Donc il y a autre
chose. On a cherché. U paraît que Sarah, qui
n'est pas une « administratrice » commode,
a eu divers démêlés, financiers, parfois déli-

cats. On irie isàtehe! céperidan't pas qu'elle ait
été condamnée par les tribunaux, ce qui
serait ujn cas d'exclusion! de la Légion d'hon-
neur.

Mais1 pourquoi faire unie pierre d'achoppe-
ment avec les affaires financières de la
grande comédienne ? A ce compte, il y aurait
aussi à reprendre à sa vie privée, qui n'a
pas été vertueusement exemplaire. On irait
loin dans cette voie, on ne se tirerait pas
de lài on mettrait mal à l'aise une foule de
légionnaires « peu ou point vertueux », Cepen-
dant «honorables », selon le code d'usage.

D'autre part, l'on est peu ravi de l'effroya-
ble snobisme des Parisien*^ défendant leur Sa-
rah contre l'injustice du conseil de la Lé-
gion d'honneur. Ils relèvent presqu'au rang
de déesse. On amoncelle sur ele compliments,
flatteries, louanges. C'est beau de défendre
un grand talent. Mais on voudrait voir cet ef-
fort dépensé dans une même mesure pour
d'antres talents méconnus et persécutés, qui
ne connaissent pas, hélas! la joie d'avoir un
si beau secours. La (p ent©. du cabotinage outré
es,t P* forte à Paris. v

C. R.-P.

One gaffe de I "Ad- mï- nïs-tra-tîon
La Malle des Indes

Les personnes qui eo pont dérangées samad.
¦pour voir passer la malle des Indes par la gare
de Lausanne ont été déçues. La malle des
Indes a passé par Marseille et Vintimille.
• Le passage par le Mont-Cenis étant inter-
cepté, la compagnie P.-L.-M. qui transporte
ce train à travers la France jusqu'en Italie
avait demandé à ia Direction) générale des
C. F. F. à quelles conditions elle l'achemi-
nerait de Pontarlier à Iselle. Les O. F. F.
demandèrent la taxe considérable de 8 fr.
le kilomètre, pour chacun des deux trains,
malle des Indes et «Peninsular express »,
qui se suivent immédiatement. Les ordres de
marche avaient déjà été imprimés et distribués
aux gares de parcours quand! la compagnie
P.-L.-M. renonça" et préféra acheminer le
transport par ses propres lignes, encore que le
parcours soit notablement plus long.

A 8 francs le kilomètre, pour chacun des
trains, la dépense était pour le P.-L.-M. die
4000 fr. pour les 250 kilomètres Pontarlier-
Iselle. On comprend1 qu'elle ait renoncé, d'au-
tant plusf que' les C. F. F. n'avaient à fournit"
pour1 ce transport qne les machines.

U semble que les C. F. F. aient manqué là
une belle occasion de faire connaître la ligne
du Simplon et d établir sa supériorité pour les
¦transports rapides d? Angle terre en Italie ,
écrit à ce sujet la « Gazette ». La malle des
Indes est un train hebdomadaire. Elle eût
circule par» le Simplon, à l'aller et aU retour,
aussi longtemps qi»e le Mont-Cenis restera in-
tercepté, si on lui avait fait des conditions
acceptables.

On nous dit -^ue ce prix de 8 francs est
beaucoup plus élevé que celui en "usage en-
tre compagnies de chemins die fer pour desi
transports de cette nature.

Quoi qu'il en soit et jusqu'à plus ample
informé, nous constatons, cette fois encore,
l'infériorité des bureaucraties en matière 00m,-
merciale. ,

La faute qui à été conimise n'incombé point
à la direction du Ie"- arrondissement. Le ser-
vice de l'exploitation avait établi, nous dit-
on, un graphique de marche qui faisait arri-
ver! le ibraini à Plaisance une heure avant celle
de l'arrivée ordinaire par le Mont-Cenis. La
supériorité du Simplon était ainsi dûment éta-
blie pour le présent et pour l'avenir. Et il
est très possible qu'à l'expiration des con-
ventions* actuelles, les administrations anglai-
ses aient imposé, pour) la. suite, l'achemine-
ment par le Simplon. J , ¦

Mais ces choises-là ne se comniandtent poinî
à Lausanne, mais à Berne. On a souvent
déjà critiqué la trop grande centralisation
dans radministration de nos chemins de fer
et la tendance de la Direction générale à tout
accaparer et à dépouiller les directions d'ar-
rondissement d-e, toute gompéteace eJdei toute'
initiative. ' 1

Ce qui vient de se passer1 illustre lamen-
tablement les vices d'un pareil système 'et
les conséquences regrettables auxquelles il
aboutit. Au lieu défaire à ce transport inter-
national important dès condition» exception-
nellement favorables, fût-ce même au prix d'un
sacrifice, comme l'aurait fait tout commerçant,
la bureaucratie a éloigné du réseau suisse
et de la nouvelle ligne diu Simplon une clien-
tèle de premier ordre. ,

On .est très irrité, à Lausanne, de cette
façon d'agir. On attribue la faute commise
à une tendance de la Direction générale des
C. F. F. a ignorer le Simplon, à ne le con-
sidérer que-comme une ligne secondaire. Et
on cite à l'appui d'autres faits, notamment
la lenteur des travaux d'agrandissement de
la gare de Lausanne et de la pose de la double
voie dans la vallée d*u Rhône.

C'est à tort, croyons-nous. Noutel n'ac'cUsbnÉ
dans cette circonstance que la courte vue
de quelque fonctionnaire. Nous aimons même
à croire que la Direction! générale ignore cette
maladresse. Mais telle n'en est pas moins hau-
tement regrettable et faite pour accentuer
le soupçon populaire que «le Simplon n'est
pas bien yu à Berne».

Les mémoires de Linda Marri
La triste héroïne du drame de Bologne,

condamnée comme complice du meurtre du
comte Bonmartini, son époux, par som frère
Tullio Murri, et qui' a été graciée au moment
où M. Sonnino cédait le pouvoir à M. Giolitti,
Linda Murri, a écrit sa* Vie. Le livre fait sen-
sation. Voici, d'après la) malheureuse, la ge-
nèse de l'horrible crime dans lequel elle Bi
trempé :

« Très mode&te, se croyant laide, Linda
vivait recluse entre son père, tout entier à
ses travaux scientifiques; sa mère, ambi-
tieuse et inflexible, et pon jeune frère Tul-
lio qu'elle aimait par-dessus tout. Le doc-
teur Carlo Secchi fréquentait chez ses pa-
rents. Elle l'aima. Ses yeux le dirent Mais
la femme du professeur Murri oe voulait
pas pour sa fille d'un mariage ordinaire.
Elle fit comprendre au docteur qu'il eût &
¦ne pas remettre les pieds chez elle. Puia,
croyant détruire tout regretf chez Linda, elle
calomnia impudemment cet homme en citant
devant la jeune fille des propos méprisante
qu'il aurait tenus sur, la petite coquette asses
sotte pour se croira aimée. ¦ 

'
Alors intervint le comité Bonmartini. C'é-

tait le mari selon le cœur de Mme MurrL
Il était riche et de noblesse authentique,
simple d'allures et beau cavalier. Linda l'ac-
cepta tel qu'on le lui présentait. Pendant
quelque temps, les choses allèrent sans ac-
croc. Deux beaux enfanta parurent sceller le
bonheur.

Mais le comté Bonmartini avait, dans sels
habitudes domestiques, moins de 'distinction
qu'il n'en faisait voir au dehors. Il était dé-
vot et marquait avec mépris sa réprobation
des doctrines libérales qui avaient cours chez
les Murri. Il était impérieux avec sa femme;
quelquefois brutal. Quand il vit sa sœur mal-
heureuse, Tullio Murri conçut une haine vio-
lente contre son beau-frère.. Il adorait Linda.
Les vices auxquels, da kon côté, il s'abandon-
nait, avaient d'ailleurs perverti! son sens mo-
ral. H favorisa lai rencontre de sa sœur avec
Carlo Secchi et protégea la faute commise.
Bientôt il conçut l'idée de faire disparaître
celui qu'il considérait comme le tortionnaire
de sa sœur. Dans la déplorable histoire, la
Bonetti, sa maîtresse, et* son ami Naldi pren-
nent leur rôle de complices. Le meurtre est
consommé... » 1 *

Linda Murri rjaconte encore lek procès èl
léa détentions subies. Son autobiographie a
le caractère de la sincérité. Elle fait re-
vivre, dans une époque» où la passion clapote
doucement parmi le cailloutis des conve-
nances, l'âge tragique des Borgia 'et des
Cenci. «Je n'aurais aucune justification à
ma chute tri jt */ n'avais pas aimé ainsi ! » écriï
la malheureuse icn mettant le BQist- fiflâ* I
ges lûéffloirsâ* __ . • *¦ 1 i

PRIX D'ABOMËMEKT
Fnnco pour l> Suint

Cn an fr. 10.—
Six mois > 5.—
Trois mois. . . . »  2.50

Ponr
l'Etranger le port en su.

iPRIÏ DES AKOHCEI
10 eant. ll llrrns J*

Pour les annonce* ^d'une certaine importante
on traite à forfait.

Prix mlnimam d'une anuonot
75 centimes.

Sociétés de musique
Musique l'Avenir. — Répétition vendredi , à 8 h. et

demie du soir , au lociii (Café des Alpes).
Fanfare de la Croix-Bleue. — Répétition générale

à 8 heures du soir , au local (Progrès 48).
Orchestre l'Espérance. — Répétition à 8 '/, heures

précises , au local (Brasserie de la Serre).
Orchestre La Brise. — Répétition à 8 heures et

demie au local .
Sociétés de gymnastique

Ancienne Section. — Exercices à 9 h. à la Halle.
L'Abeille. — Exercices à 8 '/* du soir.

Réunions diverses
Société suisse des Commerçants. — Groupe litté-

raire , à 8'/a heures, au local.
Union chrétienne de Jeunes Gens — (Beau-Site.) —

A 8'/« h.: Causerie sur «La Belgique », par M.
J.-S. Jeanneret , pasteur.
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HENRI CONSCIENCE

De' temps en ïemp ttS ëâyon d'espoir pëP*
feut cependant à travers cette sombre pers-
pective : peut-être serais-je riche un .jour,
plus riche que Claire,.... Je comptais dans lea
etnvironsi une douzaine de cousins et de cou-
sines par lesquels j'avais appris que nous
j^vi|on»5 à yisEeghem un,*" oncle maladif dont lai
fortune dépassait un million, à ce qu'ils <_-
Baient. Nous devions hériter de lui.. Nous
étions nombreux, il est vrai, mais un million
rtagé entre quatorze laisse encore une jo-

somma à cîracun*. Je serais donc! ri-
che ! Ceia devint chez! moi une idée fixe, un
rêve continuel, où je! puisai la force de dévo-
rer mon chagrin Claire -fut conduite à l'au-
tel par le fila de notre baiffi. Sa mère ne sur-
vécut que six mois à ce mariage, et un an
après le notaire se remaria avec une vieille
dame de Gand très (riche, qui semblait m'avoir
prise en aversion. A chaque instant elle m©
reprochait ma laideur...»

— Mais, ma cousine, intérrompis-je avec
¦impatience*, vous êtes trop sévère pour vous-
même. Vous parlez comme si.....

— Oui, oui, ne disputons pas IS-deesus1,
cousin, répondit-elle en riant. Mais pour qui
me .haïssait, il n'était "pas difficile de me
trouver affreuse..... mais ne m'interrompez
pas, ce serait trop long. Cette nouvelle maî-
tresse me traitait si durement que je ne pus

Repro duction interdite aux journaux qui n'ont
pas de traité avec UM. Callmann-Léty, éditeurs,
à Paris. - ~-\

lé supporter. Je me révoltai ii_ beau jour,
et ne lui épargnai pas les paroles amères.
J'osai même lui dire : « Parce que vous êtes
riche, madame, vous vous' croyez d'une autre
pâte que inoi, etl vous me traitez en esclave ;
mais mon sang est aussi noble que le vôtre, et
s'il plaît à Dieu, je serai un jour plus riche
que vous, et j'aurai le droit de vous ren-
dre vos mépris ! » Laj imite de cette sortie
fut qu -eîe notaire me montra la porte, et
que tout le village mie taxa d'ingratitude.
Que faire maintenant ? Entrer en service ?
J'en avais assez, ce, n'était pas une existence
pour une personne destinée à devenir riche.
Je voulais rester indépendante et vivre dé
rmnmi travail. Mais le notaire et sa femme
m'avaient rendu cette tache» presque impossi-
ble, tant ils .avaient dit du mal de" moi. Le
peu d'argent que j'avais épargné fut bientôt
épuisé, et plus d'une! fois j'eus faim et froid
dans la petite chambre que j'avais louée.
Dans ma misère j'eus l'idée d'écrire à mon
oncle. Je travaillai pendant deux jours entiers
à composer une lettre où je lui racontais mes
malheurs, et où je lui donnais des assuran-
ces, vingt fois répétées, de mon amour et de
rnonl dévouement, le tout, sur un ton ei déstodê
que je ne doutais pas qu'il en fût ému jus-
qu'aux larmes. Je ne lui demandais pas de
secours, mais je le! suppliais de me permettre
d'aller le voir pourf lui exposer ma détresse...
Huit jours après le facteur m'apporta cent
florins et une lettre1 de mon oncle. Cent flo-
rins ! c'était un trésor pour moi. Cet on-
cle millionnaire existait donc réellement ?
Mais la lettre 7 que) pouvait-il m'écrire ? Sans
doute il me permettait d'aller 1e voir1, et
alors, qui sait ? Peut-être me tirerait-il défi-
nitivement de Ja misère. Je courus m'enfer-
me]" dans ma chambre, et décachetai la let-
tre d'une .main fiévreuse. Voun ce qu'elle
disait: «Ma nièces je vous envoie cent flo-
»rins. Ne m'écrivez plus, car je jetterai ail
» feu vos sottes lamentations sans les lare.
» Si vous osez venir à "Visseghem, je vous dés-
» hérite.» Ii n'y avait nas un mot do plu§

Je pleurai de dépit et de chagrin' ; mais je
fus bientôt consolée par la certitude de ne
pas m'être bercée de vains rêves. Je eeraig
tout de même riche un jour ! Je n'exigeais
pas davantage du sort... Je végétais ainsi
pendant quelques mois. Alors arriva à' Loo-
christy une femme qui. avait été pendant trois
ans au service de l'oncle Jean, et qui l'avait
quitté par impatience et par colère. Je me
fis son amie et la fie jaser sans perdre un mot
de ce qu'elle me racontait de Visseghem et
de l'oncle Jean. En moins d'une semaine je
connaissais notre oncle, son1 caractère et ses
Mblesses comme si j'avais vécu chez lui
depnis mon enfance. Ct< qui m'inquiétait, c'é-
tait de Èavoir que) mon oncle jetait son argent
par les fenêtres de telle façon que s'il vi-
vait encore longtemps, il ne lui en resterait
pas grand'chose. Il donnait des sommes con-
sidérables à l'église, au "bureau de bienfai-
sance; il avait fait parer une route à ses
frais et distribueur, des bannières et des;
prix à des sociétés d'archers et de joueurs
de boule. Il manifestait l'intention de faire
uni testament pour appeler amis et ennemis
à 5a succession. Il y avait auprès de ma**
oncle un certain domestique qui paraissait
avoir) aussi beaucoup de chances d'obtenir
unie bonne part de l'héritage. Je serais donc
dépouillée par. des étrangersy et mon légitime
espoir s'évanouirait en un vain rêve. Non,
non, cela ne pouvait pas être. J'avais du cou-
rage et l'esprit inventif. L'inquiétude qui me
tourmentait depuis une semaine l'aiguisa en-
core. Sitôt mon projet formé, je l'exécutai
sans hériter, sans faiblesse mais non sans
feinte, avec une volonté inébranlable. Pavais
un but : devenir riche,* et je ne 1© manquerais
p»as Quelques jours plus tard je me pré-
sentai ici, dans cette! maison. Le domestique
se laissa persuader et me conduisit auprès"
dei mon oncle. Je savais comment je serais
reçue, mais je  savais aussi comment il fal-
lait ay prendre pour! le dompter. Dès ce mo-
ment, je fus maîtresse de lui. Ah ! si_ quel-
qu'un mérite d'être; ré^mpenié du 'dévoue-

ment lé plus absolu, c est bien moi ! Pouï
plaire à l'oncle Jean) j'ai renié mon caractère
et tout mon être ; j'ai feint d'être grossière
et méchante, j'ai appris des mots injurieux,
je me suis faite' son esclave

^ 
et voilà quatre

ans que je passe1 dans une situation dont un
chien perdu ne vendrait pas ; mais tout cela
n'est rien pourvu que je devienne riche.....'
et je le deviendrai coûte que coûte.
, Marguerite ee leva. r

— Tant parler altère , 'dit-elle. Attendez,
Félix, je cours à la cave chercher un broc
de bière. Nous allons parler* de vous. Vous le-
voyez, je ne tourne) pas autour de la question
et me 'montre à" vous telle que j e suis. C'est
parce que vous êtes un bon garçon, et que
j'ai de l'amitié pour vous. Je suis incapable
de vous tromper d'ailleu rs, et mes efforts
sont peut-être plus à votre avantage qu'au
mien.

Elle sortit. Je na savais que penser de ses
confidences. Son furieux désir d'être riche
semblait une passion quelque peu blâmable,-
mais combien j'aimerais et j'enviais sa force
de caractère I Quel mal 'faisait-elle ? S'il était
vrai que, sans elle, l'oncle Jean eût disposé
de sa fortune aux dépens de ses parents, la
lutte qu'elle avait engagée n'était qu'une légi-
time défense, et tons ses cohéritiers devaient
lui en savoir gré, .car c'était leur cause qu'elle
défendait en même temps1 que la eienne. r
_, Lorsqu'elle revint avec la bière , je lui dis :

— Ma cousine, j'admire votre courage.
Sans vous, je le reconnais, je n'aurais paa
pu passer six moiai dans cette maison. Je me
fusse enfui ou mon oncle ureût chassé, et dans!
les deux cas j'aurais perdu mon héritage.
Je vous dois beaucoup, et vous serai éter-
nellement reconnaissant

Elle se rassit et reprit Biià elplica-
ti?B&..

£1 wimà
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Presses à fruits w
Bocaux à fermeture hermétique Bouteilles pour conserves £̂__$

Chaudrons à confiture Pots et Jattes _Wg
Baignoires pour Enfants et Adultes |1SH

Bains de siège • Bassins anglais
_ _ ^ ^ _ Arrosoirs — Garimnaer lMg$

A.ux Grands Magasins

Ii. TIROZ-EIp 21, Bue Léopold-Bobert, 21
uuIIWI JUPI m ¦ i iiii-Mg-iaj- I„*I _"-i^-s—a_—i____a-_-_Mii_Mi_i.iiii ¦ ¦m-iiniiwffln'i ¦tTHTi'TTm—WMII

i Grand Hôtel-Pension des Bains
Altitude 

__
'"~-~4~HE_H—H?'~E7''_n|TH7' 

___ 
Canton de

575 mètre» ^L^J-tffil 
(___ j B L  __£»_«__ &?_• Fribourg

Séjour ravissant de printemps et d'été. Vaste terrasse ombragée et parc. Belles
promenades. Tout le confort moderne, salon , pianos, jeux divers. Vue splendide sur
le lac et le Jura. Vie en pleine campagne avec un air le plus pur : station de chemin
de fer. Prix de pension : Ghambre, vin et service compris 4 fr. 50 et 5 fr. par jour.

7610-10 Charles DE VEVEY, propriétaire.

PURGATIF idéal
__ zs $fà\ Les Pilules PASSE- PARTOUT

l__îj . à*_B&s£__*Sù préparées d'après unc formule spéciale , agissent com-
j*"rj_ l"J Mr f L^_fSr\'* rae iluI 'S'a<aves , anttglaireuses et (l.-puratives
M __W _JJ U \_~T__ __ï\} sana occasionner de coliques. Sp écialement destinées
ff^Hj^^itsBnŜ aalBgSY! aux personnes souffrant de const i p at ion habituelle.

f i ÊEff lW-mÊ pré&t ,piesrasn°ensneil Thé de Saint -Marc
^JJES^__»̂ KffiH3F remplit le même but. Depuis 20 ans il est très apprécié
<^B_7^RNf?^»iu* 

des 
personnes en ayant fait usage. 2145-37

^KlF geSL PHARMACIE BOISOT
^*̂ >*W^ rne FrU/.-CourTOrii-rio» 9

B-HQDK FÉDÉRAL E
(SOCIÉTÉ ANONYME) 21316

LA CHAUX-DE - FONDS
Conrs des Chancres. 1* 1" A où» 1906.
Nous sommes lujoiiril hni. sanl varia tions Impôt

tantes, richi>teur£ en con r r r t r r-conrai t. on an commant
moins '/s o/o de commission, de panier bancable ru»

Etc. durs
ChBqne Pari» 99.871/,

fn-*- Conrt et petits effets longs. 3 99.8*'/,""*"*» • 2 mois ) accept. françaises. 3 99 91'/.3 mois j minimnm SOOO (r. 3 99.93 *1,
Chèqna air. 11»/.

Inn r ii- n - Court et petits effets lopga. S'/, 25.09* 'wirar-5 2 moi, A acceotal. anglaises S'/ ,. 35.il
3 mois) miniinnm t. IOÏ . S i , 25 t! 1/,
Chèque Berlin * Francfort . i'.n IM 661/,

.llnmi rr Court et petit» effet» long», t»/*! 122.66V,tii- utg. » moig . acceolat . allemandes •>'-, 133.76
3 mois j  minimum M. 3000, 4*/, 129 8*'r.
Chèque Gènes, Milan , Turin 99.82'/»

If-lis Conrt et petit» effet» longs . 5 99-.821/.**—' * î mois, . chiffres . . . .  5 99 9a
3 mois, 4 chiffres . . . .  5 100 —

„ , . Chèque Bruxelles , Anvers . 99 60
BtlgiaH î i Smois , trait , acc,3000 fr. 31/, 93.65

Non acc, bill., mand.,,Bet *ohr *• 99.60
ll*"twf Chèque et court . . . .  5- 307w0
„ ., . ' 2à3mois , trait , aco, Fl, 3000 -.'1.207.70ÏOUefd. Non acc,bill., mand., îeUob. 5 207.70

Chèque et court . . . .  4 104.50
Ti eDD8 .. Petits effets longs . . .-¦ . 4 104.50

2 à 3 mois, 4 obi lires r * 104.50
ï'W-Torl» Chèque . . . . B 5.17
SDISSB ¦ Jusqu'à 4 mois . . i*/, —,—

Billets de banque français . . . .  — 99.90
• . allemands . T . — 122 65
• . russes. . . î- . — 2.60» « autrichiens . ."¦ . — 101.40¦ > anglais . . .- . — 2». 10'/,
• « itauenB . . -*î . — 99.76

Napoloons d'or . . . . .  ï » — 100.—Souverains anglais. . •*.*-' . . . .  — 25.05
Pièces de 20 mark . . . . . .  — 24.53

vente

d'Immeubles
Les immeubles, rue da Progrès 99,

(art. 2634 du Cadastre) à la Chaux-de-
Fonds, comprenant un bâtiment et dépen-
dances, d'un rapport annuel de fr. 3,815,
sont à vendre. — S'adresser pour les
visiter à M. Alfred Gayot, gérant , à
La Chaux-de-Fonds, et pour les condi-
tions de la vente, à M. Joies Barrelet,
avocat, à IVenchâtel. H-4638-N 12047-1

_2_» _r_->rj_

de Gh. - E. GALLANDRE, notaire
Rue de la Serre IS

_4_à_ lonei ?
de suite ou époqu e à convenir :

Serre 12, 2me étage, 7 chambres, corri-
dor et cuisine. 13088-3

Pour le 31 Octobre 1906 :
Paro 67, 2me étage bise, 3 chambres,

cuisine et et dépendances. 13090

â* ItOOIB
aux abords immédiats ds la ville trois
beaux appartements de trois chambres, cui-
sine et dépendances. — S'adresser au
Bureau de gérances LOUIS LEUBA , rue
Jaquet-Droz 12. 13241-5

SIROPS DE FRUITSaux Framboises! Grenadiney
Fraises, Oassîs, ItHûreSj Orgeat,

Citronnelle et Orangine
se font sans grande peine avec les Extraits de Fruits, purs de la

DROGUERIE NEIMÂTELOISE PERROCHET & (,*••
4, Rue du Prem ier-Mars 4

SIROPS de Fruits prêts * 1 &¦ 50
le I_itr*e (verre perdu). îoaus-io

Salon de Coiffure pr Dames
Rue Léopold-Robert 19, au 1er étage

Sohampolng à toute heure. — Coiffures de nooee et soirées. —
Installation moderne et antiseptique. — Séchoir électrique. — On«
dulatlons Marcel.

Se recommande, J. HEIMERDINGER.
N.-B. — Les salons sont ouverts tous les jours jusqu 'à 9 heures

du soir, le Dimanche jusqu'à midi. 12959-1
Sur demande on se rend à domicile.

FLEURIER ¦ HOTEL DE LA COUR ONNE
Sur commande repas pour noces, familles , sociétés , à des prix modérés. Truite»

de l'Areuse. — Ecurie , garage. — Téléphone. 11371-8
O-2097-N Se recommande, Julien PAULOS.

s**t»*M*̂ MMT[M*n«riCTmni*»**Bm [*__
f
_

"S
p

g en /f^HSÏ^S*iff*ï radicalement et 
san

s retour : Maladies nerveuses, de l'Es-
II* 111 il''Ifi l\ tomac, du Sang, affections du Foie, des Reins, de la Ves-__

"* \È\ 1—3.1911—t sie' de la :Poih'ine et le Rhumatisme, par procédé nou-
veau. Demander la notice gratuite concernant l'emploi de

l'EHxîr Mikhaël, dans toutes les Pharmacies de La Chaux-de-Fonds. 13152-51 I



Initiative fédérale contre l'absinthe
Appel au Peuple suisse !

Le Comité central pour lïnitiative contre
l'absinthe nous demande de publier l'appel
eut vant :
b: Chers concitoyens,
f Bn 1885, une révision de la -Constitution
fédérale a permis, à la Confédération et aux
cantons de prendre des mesures contre l'alcoo-
lisme.

Aujourd'hui, notre pays se Voit dans la né-
cessité de recourir à une législation spéciale
contre une boisson alcoolique, l'absinthe, à
raison des effet* antisociaux particulièrement
graves auxquels elle donne malheureusement
lieu.

En présence du danger que cette liqueur
fait oorurir â notre génération et à celle qui
e(s|b à venir, l'opinion publique s'est prononcée
pjour sa prohibition comme seul remède effi-
cace au mal. Déjà, la Belgique a voté l'inter-
diction; en France, l'opinion publique s'agite et
un pétitionnement est en cours. Chez nous,
le caiiiton de Vaud! vient d'en interdire la vente
au détail, et la question est aussi posée devant
le Grand: Conseil genevois. Le mouvement a
gagné les cantons de proche en proche et une
organisation fédérale a été constituée pour
compléter 'les mesures d'interdiction canto-
nales, nécessairement limitées à la vente au
détail, part suite insuffisantes, et pour de-
mander la prohibition d;e l'absinthe (fabri-
cation, importation et vente) dans toute l'é-
Itendue de la Confédération.

Tous les cantons sont intéressés aU même
degré à la disparition de cette pernicieuse
boisson car si elle est plus particulièrement
connue dans certaine B régions, pon us, -ge p.ut
se répandre ailleurs. L interdiction lédérale
s'impose à tons comme un acte de pré-
voyance et de solidarité helvétique. Les dan-
gers reoonnus de l'absinthe justifient cette
restriction à la liberté du commerce et de
l'industrie.

Labsinthisme est 'l'un otes aspects 'de l'al-
coolisme, cette source de tant die maux ; c'est
dlûrle que le bien-être public est intéressé au
t^prêrne degré a la suppression dé l'absinthe.

A côté des drames qui provoquent pour
iùn instant l'émotion générale, que de misères,
que d'info*r.tunes, dont l'absinthe est la cause
et qui demeurent ignorées du public. Assez
'die familles ont vu leur bonheur détruit. Assez
longtemps, la société a dû souffrir de ceux
iqui, tombés dans l'absinthisme, sont deve-
nus! de dangereuses non-valeurs! Assez de vic-
Itjmies innocentes ont été sacrifiées.
_ La coupe déborde! Il faut réagir !
K$ Chers concitoyens,
" Vous êtes conviés à appuyerf l'initiative
fédérale demandant que la prohibition de Fab-
¦sinthe soit soumise à l'adoption du peuple
puisse et des cantons par; voie: d'e révision de
la Constitution fédérale.

Le Comité f édiénal a le ïen^n'e és-poir que per-
sonne ne demeurera indifférent à cette ré-
Sonné nécessaire et justifiée, que chaque élec-
teur, conscient de sa responsabilité, saura
accomplir son devoir, et que les citoyens suis-
ses, dans leur grande majorité, auront à cœuri
de signer les listes de l'initiative, qui sera
ainsi une imposante manifestation des vœux
r̂ ulai-res.

Comité fédéral
de l'initiative contre l'absinthe.

Déraillement d'un rapide
BimanChe soir, le rapide Charleroi-Colo-

g—*¦ a déraillé à quatre kilomètres d'Erque-
lines. Cet accident est. dû à la malveillance.
Ua rail avait été enlevé peu avant le passage
du train. La locomotive -est tombée au bas
idu remblai Le chauffeurf a été tué et le ma-
chiniste gravement blessé. Les voyageurs, sont
indemnes.

D'après les 'derniers renseignements, c'est
à 600 anètres environ dej Ta gare de Bussière
que le 'mécanicien dut rapide qui doit arriver
à Charleroi à 1 h. 69 du matin a senti qu'il
¦roulait hors rails. IL renversa Sa vapeur, mais
il était trop tard; et j**- machine et le fourgon
furent précipités au bas1 du remblai.

Le mécanicien fut jeté en bas de sa *ma-
bhine, ce gui le sauva de la mort. Il a été
retrouvé atteint de brûlures graves. Il a en
outre quatre côtes enfoncées. Le chauffeur
fut recouvert par la locomotive, qui s'était
retournée, n fut horriblement écrasé. ~

Grâce au .sang-froid du mécanicien, les
voyageurs n'ont ressenti qu'une légère se-
cousse. Ils ne se sont pas rendus compte
tout d'abord de ce qui était arrivé.

Il résulbarait de diverse»*! informations que
l'on sa trouverait en présence d'un attentat.
Des. anarchistes croyaient, iass*ure-t-on, que
le grand-duc :Wladimir, oncle du tsar, se
trouvait dans le rapide de Cologne et ils es-
péraient qu'il trouverait • la mort dans la ca-
tastrophe qu'ils auraient provoquée.

On dit aussi que le vol aurait pu être le
rmebilie du crime. Le train qui a déraillé
était porteur, paraît-il, de valeurs dont le
montant formerait une grosse somme'.

Ce qui permet d'accorder quelque crédit
à! cette dernière hypothèse, c'est que le grand-
duc Wladimir était parti dimanche pour St-
Pétersbourg par le Nord-Express de une
heure cinquante. On est ïoniîé à admettre
qu'au cas où les* auteurs du déraillement au-
raient voulu attenter aux jours du grand-
duc, ils ne l'auraient fait qu'après s'être
exactement renseignés sur l'horaire et l'iti-
néraire du train qui le transportait en Eussie.

!__:__. .^LTJLStiro-lio
Les lapins et la politique.

Les trois événements du mois passé ont
été trois visites, écrit-on de Sydney au « Jour-
nal de Oenève » : celles de l'escadre japonaise,
de M. Seddon et du docteur- Danysz, de l'Ins-
titut Pasteur de Paris. Ce dernier est ici
pourf exterminer nos lapins, en leur inoculant
un microbe encore inconnu, ou tout au moins
fort peu connu, qu'il se propose de découvrir.
• Puisse-t-il réussir! car le prestige de l'Insta-
•tut Pasteur, dé oe côté de l'Equateur, est en
jeu; et, après les espérances éveillées, les
craintes suscitées, les résistances surmontées,
je me demandé si le feuceès est possible oans la'
mesure exagérée où on, l'escompte.

Il est "difficile en Europe die se faire une
idée, même approximative, ides ravages cau-
sés par nos lapins et de leur nombre fantas-
tique. En 'une seule battue, récemment, et
Sur Un seul domaine, on en a tué s ixante
mille ! Un expert estime qu'ils réduisent de
350 millions par an les profits ides fermiers et
éleveurs, dans la Nouvelle-Galles seule, .-ans
parler des outres colonies. Chaque ancée
ils envahissent quelques nouveaux districts
et, une fois établis, rien ne les fait reculer.
Qui sait même s'ils ne sont pas sur le peint
d'envahir nos sept Parlements et die faire et
défaire nos ministères ?

En touti cas, depuis que le -docteur1 Danysz
a parlé "d'entrer en ,lice contre lui, Jeannot
Lapin, ou «Buuny», son nom australien, s'est
ïait journaliste eb a pris, pour sa défense,
la plume, plus puissante que le glaive. Le
fait est que -sa multiplication a, été, depuis
plusieurs années, pour l'Australien des clas-
ses pauvres, une véritable -bénédiction. Un
commerce en peaux de lapins s'est développé ;
des usines ont été construites pour niettre
Jeannot en conserves. La chasse au lapin à1
l'aide de pièges a fourni à nos «sans-tra-
vail » la réalisation de leurs rêves ; la vie de
bohème dans la soliude, au milieu des aca-
cias et des eucalyptus, BOUS le ciel toujours
bleu de l'Ouest, une vie dure, active, sur-
active même ; mais de larges salaires, jus-
qu'à soixante-quinze francs par semaine et
plus *, — d'où l'occasion fréquente de cou-
per la monotonie du camp par quelques jours
de .grande beuverie an « pub » de la ville la
ipïus proche.

Les sectateurs de BUniny, à" là nouvelle
qu'on allait inoculer d'une peste mortelle un
dieu aussi bienfaisant, sont partis en croi-
sade. Ils ont représenté à l'autorité que le
microbe impor té par le D*- Danysz pourrait
bien trouver l'homme plus à son goût que le
lapin ; ils ont fait mieux : ils ont signifié
à leurs représentants parlementaires d'avoir à
sauver le gagne-pain de leurs fidèles élec-
teurs oU à faire place à de nouveaux élus.
La comédie politique s'est enrichie d'une'-i'cène
nouvelle lorsque la question a été gravement
¦discutée : <; des moyens à user pour inter-
dire au docteur Danysz l'accès de l'Austra-
lie,»

FRANCE
Les inventaires.

Un rédacteur de l'agence FoUrnïer B'esï
informé du point où en était cette procédure
auprès de if. -ÏÏjnter, directeur, du cabinet

d,1-!: rrj inîs'tré dlè l'intérieur, qui lui à déclaré :
Sun 68.000 inventaires environ, 65,000 ont

été opères. 11 ne reste dono plus qu'à procéder
à 3000 invenitairjeS; à peu près. On continuera,
n'en doutez pat*», dans le plus grand calme.

Nous n'avons! $y_ -QU) à constater! dés actes
de rébellion comme ont vit s'en produire
dans les premiers temps.

H faut attribuer! à Ideux raisons cette situa-
tion; la première, c'est "que des ordres de
M. le ministre ont été donnés pour éviter
tout conflit; ensuite —* et c'est "là notre
auxiliaire le plus précieux — l'opinion pu-
blique a enfin p-aj -faitement compris que le
gouvernement ne voulait nullement se
livrer à un acte de spoliation, ainsi qu'on
cbeachaitl à le lui faire croire 'au "début. Les
« fidèles» se sont réndrui compte que les pou-
voirs publics cherchaient plutôt à sauvegar-
der leurs intérêts. Tel était bien l'esprit d©
la loi. s

Si les pferfebâfeùrs de la première heure
n'avaient pas; soufflé un vent dé baine, nous
n'aurions pas eu à déplorer les conflits san-
glants dies débuts. Dites «bien que d'ici à
quelques jours, tout sera terminé. Ajoutez
que les inventaires qui restent en "suspens
6'effecibuerront sans qUe l'ordpe soit un instant
troublé. .-: '..
On cheval clans une épicerie.

Un charretier conduisait, l'autre soir, une
lourde voiture de charbon, dans la rue Blo-
met, à Paris, lorsque le cbevaL pris de peur,
fit un brusque écart et vint s'abattre dans la
devanture de la boutique de M. Chassaigne,
épicier. Toutes les marchandises ont été dé-
truites. Quant à l'animal, qui porte de très
graves blessures, il devrai être abattu.
La peine de mort.

Suivant .quelques jo tirnaux, 1© conseil desr
ministres, sur la proposition de M. Sarrien, se
gérait prononcé en principe pour la supr-
pression de la. pein* <3à rmort; en conséquence,
le garde des Bcea*r—I aurait été chargé d'étu-
dier; une nouvelle graduation des peines.

ALLEMAGNE
Une conversation avec Guillaume II.

Les journaux annoncent que M. Gaston
Menien. vient 'de rentrer à Paris, dé retour
d'une croisière dans les mers du Nord, croi-
sière au cours dé kupielle il rencontra à
Bergen l'empereur Guillaume, qui le retint à
dîneur! à bord! de son yapbti.

Selon le «Matin», les premières paroles de
l'empereur à cette occasion furent pour rap-
peler l'entrevue qu'il eut, au même lieu, il
y a .quatre ans*, aveo M. Waldeck-Rousseau.
«Cest un des hommes d'Etat, dit-il, qui m'ont
laissé la plus profonde impression, et je plains
Sincèrement .le pays qui l'a perdu. »

L'empereur montra"bombien il était aU cou-
rant 'des plus petits détails de la vie fran-
çaise. Il' parla fort peu de politique.

Cependant, amené à faire allusion' à' la ten-
sion qui régna Un moment entre la France et
l'Allemagne : « On a mal compris m|es inten-
tions, déclara-t-il, et on ai dénaturé mes pen-
sées. Cest la presse qui en est cause. Elle est
(âptuvent responsable de bien dés maux ».

Guillaume II fit aussi allusion à la guerre
de Mandchourie. Il se préoccupe 'des suites
que cette guerre pourrait avoir. Il ne se dis-
simule pas qu'une nouvelle puissance est née
aveo laquelle l'EUrrOpe, tôt ou tard, sera obli-
gée de compter, peut-être même dans ses af-
faires personnelles. « Qui nous dit, répète vo-
lontiers l'empereur, qu'un jour où nous serons
assemblés en train dé discuter une affaire
de Crète quelconque, nous ne verrons pas
surgir à l'horizon un amiral 'japonais qui de-
mandera à 'participer au colloque internatio-
nal? »

ANGLETERRE
Par l'exemple.

La réduction db 64 millions de francs opé-
rée par le gouvernement britannique BUT le
chapitre des constructions navales dU bud-
get <Je *** marine continue à faire dans ce
.pays l'objet de nombreux commentaires tant
éana les journaux que dans les milieux poli-
tiques.

Voici, à ce Sujet, les explications d'Un
membre du cabinet. i
, «Ce que nous voulons, a-r6-*l dit, cest ap>
jpuyer fortement, à la conférence dé La Haye,
la motion favorable à la réduction dés arme-
!men_ et nous tenons, avant que cette confé-
rence ne 6e réunisse, à montrer l'exemple à
nos voisins, les grandes puissances euro-
péennes, n y a, c'est évident un sacrifice à
faire ; mm il est con.xe.nab.le. que. ce. m$ %m

qui prénions .oefitie initiative. H est peu vraisem-
blable, en effet, qu'il y ait Uu*3 guerre er
Europe entre deux puissances territoriales.
Il est ' absolument invraisemblable qu'il s'en'
produise nne entre îa Grande-Bretagne et une
(puissance continentale.

Tout ce qui peut se produire, ce sont
quelques tiraillements diplomatiques. La con-
férence de La Haye, d'une part, et les bons
offices des autres puissances, d'autre part,
Suffiraient certainement à y mettre fin.

Dans ces conditions, il n'y a absolument
aucune raison à continuer à entretenir, tant
sur mer que sur terre, des armements ruineux
pour toutes les nations. Cest pour cela que
nous avons modifié notre programme de coms-
itrucbions navales. Nous sommes persuadés que
notre initiative ne sera pas vaine. »

RUSSIE
Artillerie contre infanterie.

Le «Journal» reçoit d'Helsingfors la nou-
velle que la nuit dernière une mutinerie a
éclaté dans la forteresse! de Sve&borg. On a
entendu le crépitement de fusils, le gronde-
ment du canon eij des cris.

Les blessés ont été éloignés de la forte-
resse en bateau.

Le « Svenska Telegrâmm Bureau »' complète
ces. informations de laj façon suivante :

«L'artillerie a passé aux émeutiers et a
tiré à coups de canon sur l'infanterie restée
fidèle; 500 hommes ont été tués ou blessés.

Une grande partie de la forteresse se trou-
verait aux mains des émeutiers. ' :

Danis un quartier de Sveaborg, où se trou-
vent les (Casernes, une émeute a également.
éclaté hier matin.

Les officiers ont été faits prisonniers; Un
a été tué; un autre blessé.

Les soldats ont nommé ensuite leurs chefs.l
vingt personnes noyées.

A Varsovie, dans un bras 'dé la Vistule,
aux environs de la ville, a coulé un bac
sur lequel avaient pris place cinquante pet*-
sonnes, bien qu'on les eût averties que l'em-
barcation n'était pas en état de porter une
pareille charge. ,

Trente personnes seulement ont été sau-
vées.

AUTRICHE-HONGRIE
Initiative des Israélites autrichiens.

La communauté feraélite de Vienne a adres*
eê au comte Goluchowski une lettre deman-
dant que l'Autriche-Hongrie, d'accord avec
les autres puissances, intervienne auprès de
la Russie 'pour empêcherf de nouveaux massar
cres de Juifs.

ETATS-UNIS
Une électrocution.

Un nommé Charles-L'. Tucker vient d'être
électrocuté à Boston jeudi dernier, à minuit
douze minutes et demie. L'exécution s'est pas-
sée sans incident. La condamné a été déclaré
tmort à minuit quatorze minutes, et les mé-
decins de la prison put constaté officielle-
tment la mort à minuit dix-neuf minutes. Le
courant électrique a été lancé trois fois.

Lorsque Tucker arriva devant la chaise
fatale, il bortit de la poche de son pan-
talon la déclaration suivante, dont il don-
na lecture à haute voix : « J'espère que Dieu
me pardonnera tous les torts que j'ai ptt
avoir pendant ma vie passée. Je pardonne s.
tous ceux qui (ont eu des torts envers moi.
Je suis en règle avec le Créateur. Que
Dieu tait pitié cbe! mon âme ! »

La lecture terminée, Tucker s'assit sur;
la chaise et, lorsque les aides eurent atta-
che les ¦pourroies et fils, le gardien leva la
main pour donner le signal. Après que le
courant eut été lancé pour la première fois,
le docteur-médecin de la prison examina
Tucker et constata que le pouls battait en-
core. ¦ , r -

Le courant fut lancé Une deuxième fois
et, à la isuite de son examen, le docteur
déclara que le coeur du condamné battait
encore. Le courant fut enfin lancé une troi-
sième fois, et Tucker! fut déclaré mort.

La docteur a déclaré que le condamné
avait perdu connaissance à la suite- de la
première application de l'électricité et que
les mouvements qui ont été constatés ensuite
étaient dus à l'action des muscles.

L'électrocution de Charles-L. Tucker est
le dernier chapitre de l'histoire du meurtre
de Mlle Mabel Page, Survenu à .Weston, le 31'
mars 1904. Accusé ei condamné à mort pour
ce crime, Tucker ne cessa jusqu'au dernier,
moffienj; de EroJiêgter dej gon. inaQfience.

Nouvelles étrangères



Gf ëouv&iïes âes Santons
Suicide d'un employé de poste.

ZURICH. — Samedi dernier, le nommé Wie-
rSendanger se tuait dans, sa chambre d'un coup
de revolver. C'est pan guite de négligences
dans son (service qu'il a dû être rappelé à l'or-
dre et qu'il a pris sans doute sa funeste
détermination. Une lettre de la 'direction
des postes trouvée à son domicile lui don-
nait une réprimande et lui annonçait une di-
minution de traitement. Wiesendanger était
adjudant sous-ofilcier dans la poste de cam-
pagne et flans un écrit qn'il laisse, j l dit que Jes
choses ne Seraient jamais allées si loin si
Fon avait déféré à sa demande de déplace-*
jnuent à Lausanne, comme il en avait mani-
festé le uésir à plusieurs reprisjeg.
Un chanceux.

GENEVE. — Samedi après-midi, le jeune
,V», qui habite chez ses parente, 28, rue de
Coutanc©, au 2***e étage, s'étant penché in-
'considérémenfc en dehors de la fenêtre, fit
fee chute qui aurait pu lui être fatale. Patf
Une chance inouïe, Mme< G, brave marchande
de légumes, était asr "te© tranquillement à1
iaoinl « banc ». C'est elle qui reçut l'imprudelntl
sur*" 1 épaule, puis dans une de set*, corbeilles
d'œufs où le jeune !V. fit un dégât qui se con-
çoit aisément. Pas d'autre mal qu'une lé-
gère douleur à l'épaule de Mme G. et l'o-¦""aelette faite inutilement. ..: .,,-. ,.,, .

JSa 0/îauX 'é&~<m7onéê
La réception des musiques.

Toute La Cnaux-de-Fonds était sûrement
nier soi-* dans les1, rues pour assister au re-
tour de Fribourg des « Armes-Réunies» et
de P«Avenir» et la réception qu'on fit) à
"ûjos musiciens était vraiment triomphale.

Partout des feux de bengale Imagiiifiques,
¦tfes- fusées*, des pétards!, bref, une joie gé-
nérale de toute une population fière du suc-
cès: de deux sociétés, aimées. i

Au Stand, de nombreux discours ont été
Prononcés. Impossible fle noter) toutes les ex-
;cellentes choses dites. Bornons-nous à signa-
ler: JJsrmi les orateurs 3 MM .Paul Mosimann',
présidemit du Conseil communal, Tell Perrin,
avocat, Aug. Jeanneret, député, W. Mar-
chand, négociant, au nom des Suisses* à l'é-
franger, etc.
: On entend aussi dé nombreuses produc-
tions par les «Vétérans», l'« Union cho--
p*ale»', ï'« Helvetia»,. la* « Philharmonique ita-
lienne» et l'« Harmonie tessinoise»; il y a1
itemise de coupe et( de gobelet à ceux qui fu-
rent particulièrement à la tâche; et les;
toasts succèdent aux toasts" pendant des heu-
fejs) qui parurent trop), courtes à' tous les amis;
de Bros musiciens:, i . :h _ d-

* *
i rNoUk ffoUvon's, d*aUtiré 'part, dans là pressé
ifes appréciations fort élogieuses pour «Les
Armes-Réunies». Voici ce que dit l'envoyé
Spécial fle la « Suisse libérale»,; _J. Max-EL
Porret :

« Parti dé Fribourg hier soir avant' la plro-
olamation des! résultats, je n'ai pu avoir-con-
naissance dé ceux-ci que pari Une voie indi-
recte. En' première catégorie de "Fanfares!,
«Les Armes-Réunies» de la Chaux-de-Fonds,
qui se tenaient dès le dimanche en tête de
ligne aveo une otul deux antres sociétés, prar
le concours de morceaux choisis, ont pris
une avance notable avec Une exécution su-
périeure à tentes les autres du morceau im-
posé ; elles ont conservé cette avance avec
la lecturef à vue et leur triomphe proclamé à
la Cantine n'a été que la ratification dé l'im-
pression générale ; à leur sortie dU local 'de
concours, ils avaient été accompagnés, fait
exceptionnel, par, les applaudissements die
l'auditoire, sur le sign-il donné par le^rlirec-
teur d'une de leurs rivales, la Fanfare de
Bulle.

Dans la catégorie « Harmonies », il y aurait
éU quelques incidents lors de la proclamation
de? résultats. La Lyre de Montreux avait pris
part §u £gficou**§ §yeç un nombre exception-

nel dé Séml)  ̂ èï âvaii j6U8 "Sous léë mort*
ceaux (choix, imposé et à vue) 'd ûne façon
iremarquable, mais 'dans laquelle il 'sem-blaiti
facile de reconnaître la "présence die profes-
sionnels au milieu de làmpjles ainateurk ; prot-
olamée première coiuronne, la Lyre delrToa-
treux a vu protester la musique dé Lugano,
à laquelle! se serait jointe, d'Une façon moins
méridionale, la Staditamsik de Berne, clas-
sées, la derrnière secondie, et Lugano troi-
sième. On peut .-te déniandier si, les protesta-
tions ne se j^mplaient pas d'adresse, et si
elles n'étaient pas tardives ; le Jury né peut
qu'apprécier sans rechercher s'il a été commis
des infractions au règlement ; c'est au Co-
mité centmalf à veillerf à la stricte observation
de celui-ci, et surfout aux sociétés intéres-
sées à le saisir dé protestations régulières
avant la pipoclamation du résultat. Ces «ap-
pledi*- à ides renforts» sont souvent impossibles
à contrôler et plus répandus qu'on ne le
suppose. Néanmoins, il semblait que Mon-
treux avait un peu dépassé les limites tolérées;
j'ai entendu un connaisseur! proposer •plai-
samment qu'on leur1 imposât Un mloroeau sup-
plémentaire, consistant en «une dictée en
langue française»... Ce moyen de contrôle
n'eût en tout cas pas manqué 'd/efficacité.

Ce qu'on me p^méttra de relever, c'est que
kLes Armes-Réunies» ont combattu avec leurs
seules foirces ; on doit d'onc doublement les
félicite**! 'dé leur triomphé eux et leur direc-
teur dont la supériorité s'est affirmée à Fri-
bourg. i

* *
» De siôiu côte, le correspondant dé la « Ga,-
fcjefitie die Lausanne» ëcrJt : , '.., . ; »
>. «Dans1 la division^ «Fanfoiréis», «Les Ar-
mes-Réunies » de la Chaux-dé-Fonds ont rem-
îpjorté, haut la main-, comme je l'avais prévu,;
la première couronne. Cette excellente so-
ciété a achevé la cojUquête, da la première
place par sa lecture à vue impeccable et
par; une interprétation très remarquable au
morceau imposé. » _ ..,
—'initiative contre l'absinthe»

Le Comité local def l'initiative contre l'ab-
siinthe nous envole les lignes suivantes :

Aprèk une période préparatoire néceissitéë
par l'organisation de la campagne dans les
cant-cns, cette initiative entre maintenant dans
Tina 'js-hase nouvelle d'activité et les listes
sont maintenant en circulation pour recueil-
lirr les signatures des électeurs à partir du
1er août.

Th a-pp aTiSclrA to-ain-trciiiaiiï à1 rnlolif concifbyens
d'assurer le triomphe de cette bonne cause
et il est à espérer que, dans notre ville,
un1 grand inombre dei oeux-ci adhéreront à l'i-
nitiative, afin de donneif une nouvelle preuve
dé cet esprit de patriotisme éclairé qui s'est
manifesté chez nons erj de multiples circons-
tances. L'occasion s'offre de Inontrer le même
zèle clairvoyant à l'égard du probième de
l'alcoolisme qui se présente aujourd'hui sous
l'une de sas facesl dans la question de l'inter-
diction* 'de l'absinthe. Laisserons-nous- plus
longtemps subsister desj abus qui portent
la désolation dans tant de familles et qui
plongent dans le désespoir tant de malheu-
reux ? Non, nous avons le devoir de préve-
nir les misères Bocialed que causent les abus
de l'absinthe, et pour accomplir la réforme
capable de sauvegarder îe bien-être public,
nous exercerons nos droits plcj itiques de ci-
toyens dont nous ne pouvlolns pas faire un plus
noble usage que dans le cas particulier.

Le Comité fédéral n'a pas pu organiser,
fSïurallèfemen't à 3 in t'at've, un péti ionnement
général que les associations féminines* sou-
haitaient. Néanmoins, nos concitoyennes s'in-
téresseront sûrement à cette réforme en en-
gageant leurs maris, pères, fils, frères* et
parents à signer les listes de l'initiative.

Le Comité local espère donc que les élteé-
feurg, de notre ville réserveront bon accueil
aux dévoués collecteurs qui ae présenteront
à domicile*, munis des listes.
Limitation des apprentissages.
' N]oius recevons la communication suivante :

Les chefs dé fabrique ainsi que les ou-
vriers et ouvrières de la partie dles sertissages*,
sont avisés qu'en assemblée du 12 juillet
écoulé, la commission a présenté une motion
interdisant les apprentis durant deux ans et
la suppression absolue des apprenties. Cette
combinaison ayant été acceptée par Un vote
unanime, la Fédération dies ouvriers horlo-
gers avise les parents OU tuteurs qui ont des
enfants en apprentissage, -de bien vouloir en
nantir! le président, étant donné que tbUt
élève qui ne pourra présenter un contrat
d'apprentissage légal ne sera pja-5 reconnu par
la Fédération.

D'autant plus, qu'une commission est spé-
cialement chargée d'une active surveillance,
afin de se rendre compte quels seront les
progrès et les connaissances acquises des
apprentis.
> Une statistique sera également dréSsêé par
les patrons, lesquels, conformément au rè-
glement, exigeront l'apprentissage RU burin-
fixe avant la machine à sertir. Si, vraiment,
après le délai précité, le besoin1 se faisait
sentir dé former o?autres apprentis, la Fédé-
ration s'en occupera sérieusement.

La Commission.

Chez les laitiers.
. iML Gnàgii président dé la Société des àgri-
cUjte—ls, irftus ppie de dire que, contrairement
à cei qui a*, été publié de la séance de samedi
ifli-, Conseil général, la Société n'a pas d'e-
maindé la **rappressioo deis essais du lait. Elle
a seulement formulé le vœu qu'on he publie
à l'avenin /que les noms des laitiers mis en
jconïravention et non pas la liste complète des
essais prélevés. La Société Voudrait aussi
voir; jje prélèvement opéré par une personne
munie de connaissances techniques complètes,
au lieu d-~un simpjle garde de police.

Colonies de vacances.
Leja Colonies de vacances dé notre ville coa-

tinuent de bénéficier de la faveur croissante du
piublio. Un anonyme — qui ne veut pas être
qualifié de «généreux » — fait parvenir au
comité la somme, dé 1000 francs, fllont il s'elmt-
(ptresse S'accuser réception.
Bienfaisance.

Lai Direction dés finances a reçu avec re-
connaissance pour l'Hôpital d'enfants, par l'en-
tremise du Greffe dé paix fr. 10.— aban-
donnés à la suite , d/une conciliation interve-
nue en justice de paix entre M. G. et Mme
veuve H. et par l'entremise, de M. J. ScborppL
Vauchert : fr, 5.— ¦d'Un groupe d'enfants cos-
tumés dé la rue dU Temple-Allemand.

Communiqués

de l'Agence télégraphique suisse
1" AOUT

Prévision du temps pour demain
(Service spécial de l'Observatoire de Paris)

Très chaud et orageux.

Forestiers suisses.*
LAUSANNE. — Ea Société des foïeStàera

suisses a consacré le reste de la journée
d'hier à visiter avec explications et échan-
ges dei vues les forêts de la ville de Lau-
sanne, r

Puis ils -stont partte pour Montreux. La. pro-
chaine réunion aura lieu à St-Gall. Ce ma-
tin, départ pour les Rochers de Naye, puis
pour le col de Chaude et Aveneyre.

Accident mortel»
MONTREUX. — Mardi à dix heures 'da

Boir, pc(adiaiiit nne repr ésentation du Cirque
Bernois, un employé du cirque, âgé de 22
ans, -"oBginaire de Lindau, qui passait der-
rière un rideau, a été atteint par une balle
d'uni tireur boër et tué net.

Encore une grève.
RENENS. — Lés maçons! et manœuvres de

Renens-gare se sont mis en grève ce matin.
Deux d'entr'enx qui s'étaient livrés à des
Voies de fait sur un ouvrier qui rentrait du
travail à bicyclette ont été arrêtés.

Précaution surprenante.
PEKIN. — Les Etats-Unis renforcent la

garde de leur légation à Pékin. Ce fait
cause de la surprise.

Contre les Grecs.
j  ATHENES. — On apprend que des Bul-
gares ont Occupé par, la force l'église et l'é-
cole grecques de Kavarna»

A Bourgas, ils se sont emparés' dimanche
de l'église et de l'école grecques. Us ont
pillé les .magasins, détruit la bibliothèque
et lé mobilier de l'école. Les autorités ne
sont pas intervenues. Le préfet de Bourgas^
qui avait promis à la communauté grecque
de la protéger, était absent.

A Philippopoli, après le meeting de di-
manche, la foule a occupé la cathédrale et
le palais du métropolite où 3© drapeau bul-
gare était hissé. D'autres églises et écoles
grecques ont été saccagéedét pillées, de mê-
me que les maisons et magasins grecs. Le
vicaire métropolitain a 'étét maltraité et l'avo-
cat Miliadis, sujet hellène, a été assassiné
dans sa m-aison. Dans-, les églissg, les images
pieuses ont été arrachées et foulées aux
pieds. Le mobilier des écoles a étô détruits.
Là1 encore, les autorités n'ont pris aucune
mesure. Le commandant de la {place de Philip-
popoli, général Ivanoff , a refusé de prêter
•main-forte pour réprimer les désordres et
plusieurs officiers et hauts! fonctionnaires' ont
assisté à la messe dite à la cathédrale pour
célébrer l'occupation par les Bulgares.

Le chargé d'affaires grec à Sofia a vive-
ment proteste contre les démonstrations anti-
grecques, réclamant des dommages-intérêts.
Le gouvernement bulgare a donné l'assurance
que des mesures trèâ sévères seraient prises
pour punir les agitateurs.

Les fous et le ballon.
', ROME. — Un ballon dU 3**>e régiment dé
génie avait quitté son hangar et commençait
à s'élever. Passant au-dessus de la cour de
la maison d'aliénés de Lungara, l aérostat
subit une 'baisse et sa corde vint à toucher
le sol. Aussitôt les Jous se, précipitèrent
sut* cette corde et l'Un d'eux1 réussit à la sai-
sir ; un deuxième y parvint aussi, puis un
troisième qui s'accrocha au corps du _ d'eu-
rxième, puis UU quatrième, tous riant et tirant,;

essayant de faire descendre le balîon dans la
cot***1.'

Les officiers du génie avaient beau crier
aux insensés de lâcher la corde, ceux-ci s'y;
cramponnaient, ne comprenant pas lo danger
qu'il y avait' pour eux à rester suspendu?.
Les infirmiers accourus eurent beaucoup de
peine à aSégager 5'aérostar qui put enfin pour-
suivre »sa route, tandis que les fous, mena-
çante, montraient 1 e poing* et vomissaient des
imprécations.
Les mutineries dans l'armée russe.

PETERSBOURG. — On télégraphie d'Hel-
singfors .à l'Agence télégraphique de Péters-
bourg : Lundi soir, une compagnie dé pion-
niers 'de la forteresse dé Sveaborg s'est muti-
née. Un certain nombre d'artilleurs se sont
jointe à elle. Leg mutins se sont emparés de
•trois forts détachés d'où ils ont canonnô la
forriteresse. I\" y a «U des 'morts et des blessés.
La garnison de la forteresse a été renforcée-
.de deux compagnies.

Aujourd'hui mardi, îa canonnade a cessé.
Lé matin, plusieurs douzaines dé particuliers,
accompagnés de matelots armés ont pénétré
dans les bureaux du port de "Skatuden et
bientôt) la rébellion a éclaté dans les équi-
pages de la flotte. Des troupes amenées en
hâte ont, i-solé de la ville le fort de Skatuden,
occupé par les mutins. Trois croiseurs et
des mitrailleuses ont tiré sur lesi bâtiments
où les mutins s'étaient barr icadés.

A 5 "heures de l'après-midi, les troupes
ont pénétré dans le- port et désarmé les insur-
gé3- .. . i

Mardi matin xi.ne grande agitation a régné
à HelsingforS, mais elle est à peu près li-
mitée à la classe ouvrière. Des ouvriers,
partis d'Helsingfors en train, se sont em-
parés de la station dé Ricbimjaki et ont dé-
claré qu'ils ne laisseront passer aucun train
militaire. t '

PETERSBOURG. — Mardi est arrivée de
Rêvai à Helsingfoirs une escadre commandée
PjaK un grand*-dnc.

La population de Sveaborg continue à conï-
battire avec les troupes mutinées. La voie
ferrée de Helsingfors à .Abej a été détruite par
la « Gardé rouge» qui a arrêté le train-
poste dé Pritriksb'org et l'a forcé à rétro-
grader. Lé comité dé la grève a proclamé
la grève générale à Helsingfors, excepté pour
les produits dé première nécessité. Le -com-
mandant dé la forteresse a été emprisonné
pan les mutina avec 'le commandiant die l'arr
tillerie. , '

PETERSBOURG.' — L'Agencé telégràphî-
que russe apprend mardi) soir que la mutine-
rie . ..est réprimée. Skatuden -est occupé par
les troupes. La municipalité a publié un ap-
pel à la population, la conjur ant de rester
calme et d'aider les autorités à maintenii
l'ordre.

PETERSBOURG. — Les projecteurs éle*
triques fouillent chaque nuit 'les eaux 'aux
environs de Cronstadt. Les journaux 'disent
que des sentinelles ont! été postées pour pro-
téger les vaisseaux et les entrepôts1 d'ex-
portation étrangers dans les ports de la
Baltique.

Un appel révolutionnaire -a) été lancé au**
officiers de l'armée.

PETERSBOURG. — Cinq mille exemplaire^
de l'appel du parti ouvrier de la Douma à
l'armée et à la marine ont été apportés dana
la nuit à Cronsiadt dans une chaloupe coiï<
duite par deux rameurs.! Us ont été presque
tous distribués avant que les autorités s'er,
fussent aperçues-. ,

PETERSBOURG. — M. Hertzensteïn, dé-
puté de Moscou à \i\ Douma, a été- tué -mardi
de> deux balles à Terioki , en Finlande, où il
était en villégiature, pendant qu 'il se pro-
menait avec ___ femme et sa fille. L'assasr
siw s'est enfui. { ,

Suivant des informations prises dans lei
bureaux de rédaction des journaux , la grève
serait presqne générale à Helsingfors.

PETERSBOURG. — Toute la garnison dé
Delhagar, dans le Caucase, s'est mutinée en
apprenant la dissolution dei — Douma. Elle a
tué son commandant et huit autres officiera
Elle a remplacé l'administration de la ville
et placé des sentinelles dans ,1a caserne, les
bureaux de poste, les télégraphes et autres
édifices publics, afin d'assurer l'ordre.

ÏÏipGcBes

Des enfants délicats,
éprouvés par l'éludo ou entravés dans leur dévelop-
pement , comme aussi des adultes de t out â«e
anémiques, surmenés , énervés, se sentant
faibles, facilement excités, épnisés avtj ït l'iVRe, fon »
usa"e avec grand succès du fortifiant l'Hétna
togône du D' HOMMEL.

L'appétit se réveille, les forces In-
tellectuelles et pnyslques reviennent
promptement, tout le système ner
veux se fortifie. 'i8*!!',0Il importe d'exiger expresséme nt le véritable
Hématogène du « D 'HOMMEL » etdene pa i
se laisser imposer l' une des nomtire .'ses imitations ,

Examens d'apprentis.
Lés personnes! désireuses dé' connaître lia

liste complète des résultats, 'des; examens d'an-*
prentis et apprenties brodeuses, ]ingères|, mé-
caniciens, modiste?, repasseuses en linge, tail-
leuses pour dames* et tailleuses! pour gar1-
çoUa, qui ont eu lieu en mai et juillet der-
miea-rs!, la -trouveront dans la « Feuille offi-
cielle» dn 1er août, i i _ : -k-r^ f,ysai

QSronique n&ueSâhtcise

D'oncle à neveu.
Ufl oncle adresse dés remontrances à "son

neveu1, jeune dissipateur qui croque leste-
ment Son patrimoine.

— Oh ! dit le neveu, je suis encore vert,
je  mûrirai ~r>lus tard.

Et l'oncle sans pitié :
' — Oui, comme les fruits : sur la paille !

•"¦sTsTI-T-T" 1tT-~ ~̂ "

MOTS PO Ull niRE

Cinquante femmes fusillées.
Les journaux de Londres publient là dé-

pêche suivante du Cap ;
«Un jeune Allemand vient d'accUséi- sé!a

¦compatriotes d'avoir, en mars; dernier, fusille
cinquante femmes indigènes, parce qu'elles
avaient refusé de leur faire savoir l'endroit
où le chef More-nga s'était réfugié.

Jusqu'à présent, on n'a aucune confirma-
tion de ce fait. »

AFRIQUE DU SUD



f t '  '____, ____ J'envoie à domi-
r lDIiPIvTÛQ cile tournages de
I lU l I IÙ LGvi flouttes et balan-

ciers grenat, gen-
re courant. Paiement comptant. — S'adr.
à M. L.-A. GOLA Y Fils, route de Floris-
sant 21. GENEVE. 13448-3

5 à 9A f|> par jour à tous, homme
** •**" " * ou dame, sans quitter

emploi. Travail honorable, placement
assuré. — Ecri re à M. Dupi-é, rue de
Monthonx 25, Genève. H!3709 X 13267-5
S**** I bien au cou-Bon horloger * -* --W pour mon-
tres ancre extra-plates soignées, cherche
à entrer en relations avec une bonne mai-
son qui fournirait boîtes et mouvements.
Montres garanties de lre qualité et réglées
au plus près. — S'adresser sous initiales
J. B. 13351, au bureau de I'IMPARTIAL .

13351-2

CSaturf icc"*tH _(2 On entreprendrai t
OUI litSSttg'O-. des sertissages de
moyennes. On fournirai t les pierres.

S'ad. au bureau de I'IMPARTIAI,. 13021-1

6APIiecuffaa QUI pourrai! se
OUI UaBOgUa- charger de sertissa-
ges d'échappements à la machine, par sé-
ries?— Faire oflres avec prix et quantité,
sous chiffres F. F. 13155, au bureau
de I'IMPABTIAL . 13155 1

flj /*•/• pua Des personnes solvables
VI^Oil ¦58. demandent à louer un ma-
gasin de tabacs et cigares. — Adresser
les offres sous initiales J. K. 13193, au
bureau de I'IMPARTIAL. 13193-1
/I pnnnnn Une dame honnête, et pouvant
UCl allliC. fourni r garantie, demande gé-
rance ou représentation d'un magasin de
chaussures. — Offres sous chiffres A. B.
13109. au bureau de I'IMPARTIAL. 13199-1

Pfli*i*l'i<l coimaissan ' a fond comptabilité,
VlUlilillI"» fabrication active , fournitures,
posage de glaces, cherche de suite place
stable. 13168-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
Unmrpi marié, 28 ans, fort et robuste ,
OU1U111C de bonne conduite , cherche
place comme homme de peine ou autre
emploi dans fabrique ou atelier. — S'a-
dresser pour renseignements chez M.
Bopp-Sommer, rue Léopold-Robert 25.

13064-1

VrtlnntflirP Jeune institutrice alle-
ï UnFllLu.ilC. mande cherche place dans
magasin ou bureau de la localité pour se
perfectionner dans la langue française. —
S'adresser rue du Temple-Allemand 107,
au rez-de-chaussée, à gauche. 13302-1

rfliTintahlP On demande **e suite un
L 'UilI JMuUlC. bon comptable expérimenté
dans la fabrication de l'horlogerie. Bon
gage. 13354-2

S'adresser au bureau de I'IMPAHTIAL .

Démonteurs-Remonteurs gïïf 1„:
gnées (ancre et cylindre) sont demandés
pour place au comptoir ou travail à la
maison. — S'adresser rue du Parc 24.

13307-2

Rpmnnfp ll P pour Pelites Pièces cylindre,
UClilUlllCUl soignées, trouverait place
de suite. 13286-2

S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL.

Grayeur et Guillocheur T tf ï ïl
à l'atelier Albert Stegmann, rue de la
Paix 95. 13295-2

PPîIVPIIP •*¦ *'Ate"*er I*. Humbert,
<J1 (t iCUi . Numa-Droz 10, place pour un
bon dessinateur sachant bien champlever
l'émail ; pas de lemps perdu. Très bonne
place pour un ouvrier sérieux. 13332-2

RpmnnfP l lP Q (->n demande (ie suite un
UClilUlllCUl b. ou deux bons remonteurs
pour la petite pièce ; travail au comptoir.

S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL. 13322-2

FiïlhftîtaO'P'" *-*n demande pour entrerLlHUUua j 'L *- , de suite bons ouvriers
pour poser les cadrans et mettre en boi-
tes après dorure. — Se présenter au
comptoir, rue Léopold Robert 48, au 2me
étage. 13318-2

i r r iP t/PllP *̂ u demande de suite un
Htl lCiCUl a bon acheteur pour le décot-
tage et la mise en boites. 13312-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Rflîfl'pP demande un apprenti mon-
D0 1UC1 a teur de boîtes, pour le tour-
nage sur machine Revolver. On exige un
jeune homme robuste et de moralité. —
S'adresser à M. Otto Seiler, monteur de
boites, à RENAN. 13084--*

RpïïllintpnP Pour P^ces cylindre bon
UClilUlllCUl courant et pièces ancre soi-
gnées, est demandé de suite, pour travail
a domicile. — S'adresser à M. Richard-
Ding, rue de ,1a Promenade 3. 13357-2

Tlnfani* °n demande un bon
Wi OUI . ouvrier doreur. — S'a-
dresser à l'atelier, rue du Pont 31.

13341-2

Pnliccoiicac ^a Fabrique de boites or,
l UllDûGu OCû. suce, de Fritz Perret &
Go. (S. A.), rue du Doubs 87, demande
de bonnes polisseuses et finisseuses de
boites or. 13145-2

R pmnni pnn Au comptoir, rue des
UClilUlllCUl . Sorbiers 18, un bon re-
monteur pour petites pièces cylindre trou-
verait place pour dans la quinzaine. Ou-
vrage suivi et régulier. 13413-2

AphpVPllP Un acheveur très habile
HlllClClll. étant bien au courant de la
petite savonnette T, trouverait bonne
place stable au comptoir Louis Cattin ,
rue des Tourelles 45. 13349 2

fiîlaf iûP On demande un bon giletier ou
UllC UCl . une giletière. 13384-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

PlUl sïlP.PPIK! ®n demande une assu-
VUUIUI ICICO» jettie et une apprentie
coutu.ière. 13340 2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

BONNE D 'ENFANT parlant français
est demandée de suite.—S'adresser, entre
I et 2 heures ou de 6 à 8 heures le soir,
chez Mme Félix Hirsch , rue du Commerce 15.

13328-2
Ionno hnmmo sobl'e et de *><*****¦¦- con-
UCU110 llUJlllllC duite, sachant soigner
et conduire les chevaux , pourrai t entrer
de suite chez M. J. Girard , vins, à Saint -
lmier. 13*16-2
Cnj inon fû G"1 demande de suite une
Owl ltUllv. personne d'un certain âge,
active, pour faire le ménage. Gages,
fr. 30. — S'adresser chez Mme Etienne ,
rue du Grenier 23, au 2me étage, à gau-
che

^ 
13417-2

Iniinn fllln de toute moralité est de-
UOUllC UUC mandée de suite pour un
ménage sans enfanis. — S'adresser chez
Mme Ducommun-Nuding, rue Alexis-
Marie-Piaget 54. 13292-2

flll siPuIrUlisP une Pel'sonne au courant
UU UCuluUUu des travaux du ménage.
— S'adresser à la Boucherie Veuve Wu-
trich, vis-à-vis de l'Hôtel des Postes.

13325-2

nflJ*lPÇfiî*lllP *̂ n demande de suite un
J/UiUCoUl |U-j .  bon domestique de bonne
conduite, sachant traire. Gages, fr. 40
par mois. 13284-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIA L.
TpnnPC fllifl -* ! On demande deux jeunes
uCUUC "* illlCO. filles pour aider aux tra-
vaux de ménage.— S'adresser rue du Gre-
neir 39 E. au rez-de-chaussée. 13319-2
Ini in n  flllp G11 demande une jeune
UCUllC lUlOs fille propre et active pour
ménage soigné. — S'adresser chez M. J.-E.
Schœpf, rue de la Paix 1. 13334-2

PflPtPllP *ï <->n demande encore 2 bons
rUHCUl *). porteurs de tourbe. — S'a-
dresser chez M. Ed. Rulti-Perret , rue de
l'Hôtel-de- Ville 19. 13333-2
Dnlj anniinn On demaude de suite une
1 UuaovUBvi bonne polisseuse de boites
or ; à défaut , pour faire des heures. Tra-
vail à la transmission. — S'adresser rue
St- Pierre 2, au 2me étage. 13189-3*
Pnj jo nnn- in  On demande une bonne
rUi lûù tuù t s  ouvrière polisseuse de boi-
tes or. Ouvrage suivi. Entrée de suite ou
à volonté.— S'adresser rue de la Serre 25,
an 2nie étage. 13097-4*

I.ftmPC fiflnP 0n demande de suite un
l/U' UCulHj UCa bon domestique pour voi-
turer avec 2 chevaux. Salaire au mois,
sans pension. On fournira la chambre.

A la même adresse, à vendre un beau
camion neuf ; peut être utilisé pour 1 ou
2 chevaux. 10851-20*

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Démontenr-Remonteur &a_ .r_ !
(9 et 10 lignes) fidèle et capable, trouve-
rai! occupation régulière et suivie. — S'a-
dresser sous chiffres E. F. 13285. au
bureau de I'IMPARTIAL. 132S5-1
Pprj lnnnn habile pour grandes piéces
IlCglCUùC Roskopf est demandée de suite
pour travailler au comptoir G. Schœffer,
Chasseron 45. 13182-1

PillicCPUCOO Deux bonnes polisseuses
Î UII OOCUOC *». de cuvettes métal trouve-
raient place de suite à l'atelier A. Méroz,
rue de la Gharrière 3. 13179-1

Rmfinltatffle 0n off re des e-boitages
DiUUUIlttgCba grandes pièces. 13163-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .
Dinnni'ofnc* On ofirre empierrages en 2erlcll„ie».. 3 pierres. 13156-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
P'nnpjnfnn Bons pierristes trouveraient
riClUMCO, occupation à domicile pour
moyennes rubis et grenat. — S'adresser à
l'atelier Paul Brunner, Jaquet-Droz 81.

13301-1

RinicOPIICP **e Doîte3 argent est deman-
riUlooCUoC dée de suite ou dans la quin-
zaine. — S'adresser atelier H. Haueter,
rue A.-M. Piaget 67. 13344-1
D prf 'pnçp On demande pour travailler
UCglCUoC. au comptoir , une bonne ré-
gleuse, ainsi qu'une assujettie pour les
réglages plats en petites pièces. — S'a-
dresser au comptoir Louis Cattin , rue
des Tourelles 45. 13348-1

Pflll't.QPliçp <->Q demande de suite, pour
I Ul lùoCUoC , des demi-journées , une
bonne polisseuse de fonds or. — S'adres-
ser à latelier Humbert , rue Numa-Droz
n« 10. 13190-1

Commissiomiaire. 1̂ degar
aÇon

e SS
une jeune fille pour faire les commissions.

S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL. 13321-1
Pmcr iniû -ia  O*1 demande, dan s un hô-
I/Ulblllicl C. tel, pour les 5 et 6 août ,
une bonne cuisinière. 13371-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

fln liemn il^û des cuisinières, aomme-
Ull UCiiiaiiUC hères, femmes de cham-
bre , servantes, etc. — S'adresser au Bu-
reau de Placement, rue Fritz-Courvoi-
sier 20. 13194-1

fln fîpmnnii p un bon ouvrier p°ur faire
Uu UCJildUUc des canons olives; de pré-
férence, un ouvrier faiseur de pendants
ou anneaux. — S'adresser a M. Ali Jean-
renaud, rue Léopold Robert 17 a. 13187-1
CnnTTan fp On demande pour Montreux
UCl luUlCs une fille sachant cuisiner et
au courant des travaux du ménage. Trés
bons gages. — S'adresser rue du Parc 13,
au ler éiage. 13167-1
O pniinn fp On demande une dame d'un
OCl ï ulllC» certain âge , sachant bien
cuire. — S'adresser rue Numa Droz 18,
au 2me étage. 13192-1
lonn c flll P (->n demande de suite une
UCUllC UllC. fiii a honnête et propre , ai-
mant les enfants, pour aider aux travaux
du ménage. — S'adresser rue de l'Est 6
(Place d'Armes), au pignon. 13149-1

IPlinP flllp (-*a demande, de suile ou
UCUUC UllC. pour époque à convenir ,
une jeune fille propre et active pour aider
aux travaux du ménage. — S'adresser à
Mme Dintheer-Gusset , magasin de ta-
bleaux , rue du Stand 14. 13148-1

r.AmP<lts !*HlP *-*n demande de suite nn
l/UlUCoUlJUC. domesti que , connaissant
bien les chevaux et voitures. — S'adresser
chez M. Sem Jeanneret ,, rue du Progrès
n» 67. 18188-1

Àfp l lPP *̂  l°uer Poul' de snile ou épo-
alCUCi a que à convenir , un beau
grand atelier avec bureau ; lumière élec-
trique installée partout. — S'adresser au
comptoir, rue des Jardinets 1, au 3me
étage. 13057-3

Â lflllPP Pour lout de suile ou époque à
lUUCl convenir , dans le quartier de

Bel-Air, de jolis appartements moder-
nes de 3 et 4 pièces avec dépendances , jar-
din, cour et lessivérie. Belle situation au
soleil. — S'adresser à l' Etude Ch.-E.
Gallandre , notaire , rue de la Serre 18.

13089-3

À niWPfPlllPnt A- louer , pour le 31 oc-
a.*fj"*U ICIUCUls tobre -ou époque à con-
venir , dans une petite maison moderne
située à l'ouest de la ville (quartier du
Succès), un bel appartement au premier
étage de 4 chambres , cuisine , corridor
fermé, baicon , buanderi e, eau et gaz ins-
tallés. Prix avantageux. — S'adresser chez
M. Alphonse Jolv , rue du Collège 7, au
2me étage. 12892-2

\ I OI I P P  **e SU ''e 0U é"o:lue âJ\ JUUC1 convenir, place de
l'Hôtel-de-Ville 5:
Un GRAND LOGEMENT de 6 pièces,

— 1500 fr.
Un PIGNON mansardé 2 chambres et

cuisine, par mois 28 fr.
S'adresser au magasin de Bijouterie

E. BOLLE-LANDRY. 13360-2*
f innflP .PmPnt  A lou er, pour le 31 oc-
Uppai ICUlCUl. tobre , un petit logement
de 3 pièces , cuisine et dépendances ; eau
et gaz installés, lessivérie. — S'adresser
chez M. Frank, terrinier, rue de Bel-Air
12, au ler étage. 13315-2

finnaptpmpnt * A iouer de suitt- un
iijj yttl ICUlCUl. petit appartement de 3
petites pièces et cuisine , au 1er étage,
situé rue de la Charrière. — S'adresser
me Neuve 8. 13339-3

•4lVI.nPtp.nPnt Pour cause imprévue , à
uyuai ICUlCUl. louer pour de suite ou
époque à convenir , rue Léopold-Robert ,
ler étage , un appartement de 3 ou 3 piè-
ces, cuisine et dépendances. — S'adres-
ser à M. Ulysse Sandoz-Robert , Mont-
brillant 2. 13359-2

Petit Appartement |0 ^tobrU8,
8 chambres , soleil, cuisine, ftc. — S'adr.
chez M. Th. Tri pet , rue du Progrés 41.
après 7 heures du soir. 13356-2

APParieniclll. bre bel appartement
de 3 pièces , alcôve éelairée. situé au 2me
étage dans la maison , rue du Progrès 129.
Prix , 700 fr. — S'adresser à M. Charles
Nuding, rue du Parc 70. 13159-2

Pour cause de décès *ï™zreml\t
prochain , le pignon de la maison rue de
l'Envers 10, composé de 2 chambres, cui-
sine avec potager et dépendances. Plus
une grande cave. — Sadresser au 1er
étage. 13077-2

Pl iamhPû A 'QU"' uue —-ambre cou-¦
JUttll lUlC. fortable à monsieur solvable
et sérieux. 13288-2

S'ad. au bureau de I'IMPARTIAI,.

La Fabriqne des Longines
à SAINT-IMIER

demande deux ouvriers pour H-7413-»

EMBOITAGES EN BLANC
13460-3

DECOTTEUR
Un bon décotteur pour pièces ancre et

cylindre, connaissant le terminage de 1*
boite, est demandé de suite dans impor-
tante Fabrique d'horlogerie. Fort gage
assuré à personne capable. — S'adresser,
sous chill'res D. 7429 J». à MM. Ilaa-
.--custciu «V Vogrlei-, Saint-Imier.

13477-2

Motocyclette
« Peugeot », 3 '/t HP , 2 cylindres, fourche
élastique, marche parfaite , à vendre ou à
échanger contre des MONTRES. — S'adr.
Case postale 188, Saint-Imier.
.1-7433-- 13478-3

Toutes personnes que les Sciences de

l'Hypnotisme et du
Magnétisme personnel

intéressent, sont priées d'écrire sous
chiffres P. 13305 È. au bureau de I'IM-
PARTIAL. Discrétion. 13305-2

Abricot s
par caissettes 5 et 10 kg. extra , Fr. 5 et
9.50 ; pour confitures, Fr. 3.50 et 6.50
franco. F. Fournier, Martigny.
13265-9 H24866 L

J0ba.J——^JÊ Ĵ— *— Â__ w_ _̂_lsyjJii«lé*».*aii*.il*l*l_^LIIlir'"̂ *̂ ;̂ gg***̂ *̂*--****

- Cors aux IPiodLs -
disparaissent

¦na_"e*__©_*Lt
X->—<oz_L--pte__e_Lt

i-j iciioaleinent
par l'emploi de

l'Emplâtre « ERMO ÏÏ  »
(déposé) 11406-25

Succès assuré, prouvé par de nombreuses
attestations. — PRIX : Fr. 0.60.

Pharmacie Monnier, Pass. du Centre 4

Occasion !
A vendre un beau char à pont , çresque

neui. — S'adresser Brasserie Aurele Bu-
gnon, rue de la Ronde 21. 13180-1

Cormondrèche
A loaer : 1 logrement remis n neuf ,

de 3 chambres, 2 cuisines, cave et jardin ,
pour le ler mai.

1 logrement remis à neuf , de 2 cham-
bres, cuisine, jardin , pour de suite.

S'adresser à M. Emile Bonhôte. à Pe-
senx. 6587-16*

LOGEMENT
A louer pour le 81 octobre un beau

rez-de-chaussée de 2 pièces, bien si-
tué au soleil avec lessivérie, cour , etc. —
S'adr. à M. G. Wyser, rue du Rocher 20,
au 2me étage. 11989-12*

A la même adresse, à vendre 2 portails
en fer, pour cour ou jardin.

A LOUER
pour tout de suite ou époque à convenir :
Combettes 17, un atelier situé au soleil.

«Jaquet-Droz 52, lor étage, appartement
de 3 pièces, cuisine et dépendances.
600 fr. 7934-38"

Oantre de la ville, une grande cave. 7935

Pour le 31 Octobre 1906
Léopold-Robert 7, 1er étage, un apparte-

ment de 7 pièces , chambre de bain , cui-
sine, corridor et dépendances. 7982

D.-JeanRIohard 35, 2me étage, un ap-
partement de 2 pièces, cuisine et dépen-
dances. 8003
S'adresser en l'Etude du notaire René

Jaoot-Qulllarmod, Place de l'Hôtel-de-
Ville 5.

Magnifiques logements
pour le 31 Octobre 1906

plus tôt ou époque à convenir , dans mai-
son en transformation , logements de 3 et
t pièces, balcon, chambre de bain , corri-
dor, alcôve, buanderie, cour. Prix mo-
dérés. — S'adresser à M. J. Rufer-Gra-
ïlano, rue du Parc 94. H-1 623-0 6767-42*

Si Éi
40 billes de planches sèches, épicéa pre-

mière qualité , épaisseur ol), 36, 55 et 60
mm, propres pour portes et fenêtre s,
sont à vendre. 13191-3

S'adresser au bureau de riiirAn-ru-,.

COMFITORES
^̂ Ĵt V

JÎ SJS*̂  \

\*£**** emTmm

innapfûmûTlf A louer, de suite on
_]iptll IClllClll. pour époque a convenir,
un bel appartement remis à neuf, situé
rue Jaquet Droz 8, composé de 4 piéces,
dont une grande indépendante, corridor,
cour, lessivérie, dépendances, situé au
soleil. — S'adresser même maison, au ler
étage, à droite. 13326-2

nnn'iT 'fpmpnt à Iouer Pour le 31.°.ct°-ûllpitl ltlliDlil ij re, 5 piéies, cuisine,
grand corridor , dépendances. Prix 780 fr.

Appartement à louer, de 3 piéces et
alcôve, cuisine, bien exposé au soleil et
belle vue. Prix 650 fr. 12435-6*

S'adresser à M. Eugène Schaltenbrand ,
rue A.-M.-Piaget 81, en fai-.a du Stand.

AppiirtGIDGIltS, octobre , 2 beaux ap-
partements avec corridors éclairés ; lessi-
vérie et dépendances. 11002-13*

S'adr. au Bureau de I'IMPARTIAI..

ApPuTl6IH6IlîS mis à neuf , à louer
ponr tout de suite ou fin octobre.
Gaz installé, lessivérie. Proximité
de la Gare, d'un collège et du
Tramway. — S'adresser à HI. L..
Pécaut-Michaud, rue IVuma-Droz
... 144. 12432-16*

PfHiP fi A SIl l iP àlmer deux pignons, un
rUUl UP OUllP , de 2 piéces et un dit de
3 pièces, exposés au soleil. Pour le ler
novembre, rez-de-chaussée de 3 pièces ;
40 fr. par mois ; eau, gaz, lessivérie, j ar-
din. — S'adresser rue de là Côte 12 (p lace
d'Armes), au 2me étage. 13299-2
Phainhiiài -* louer de suite une petite¦JliauH/i C. chambre meublée. — S'a-
dresser rue de Gibraltar 1, au rez-de-
chaussée. 18304-2
Psi amlinfl  A louer une bolle grande
I/MIUVI C. chambre meublée, à 2 fenê-
tres. 13303- 2

S'adresser an bureau de l'iMPAnxiAL.

rhainhr/* A *ouar **e suite une belle
UUa 1UU1 C, chambre meublée et indépen-
dante, au soleil. — S'adresser, le soir
après 6 heures, rue dn Doubs 121, au rez-
de-chaussée. 13138-2
I A r t û m ûn t  A louer pour St-Marti n pro-
iiUgCiliCm, chaine, dans une maison
moderne, à la Bonne-Fontaine (Eplatures),
un beau logement au premier étage de 3
pièces, cuisine et dépendances. — S'adr.
a M. Ernest Villars, rue Daniel-Jeanri-
chard 9. 13300-3*

Sophie-Mairet 5. $&£££&&
gement de 2 pièces, ainsi qu'un logement
de 3 piéces. — S'adresser au rez-de-chaus-
sée, a droite. 13153-3*

A 
Innnn de suite ou pour époque a con-
1UUC1 venir , un 2me étage de 3

pièces et dépendances. — S'adresser à M,
Stettler , rue de l'Hôtel-de-Ville 39.
. 11268-17*

MÊil C3Giî1 E'tu ^ P™ 3 **e *** Gare est
iï—O'gjttSasI à louer de suite ou époque
à convenir. Conviendrait aussi pour suc-
cursale. 10806-20*

S'adr. au burean de I'IMPARTIAI.. 

ï ndPIÏIPTlf rem's ** nouf . de deux chain-
lillgCiliClll bres, cuisine et dépendan-
ces , est à remettre de suite; situation rue
Léopold-Robert 39, au 2me étage. Prix ,
550 fr. par année. — S'adr.à MM. Blum
et Frères Meyer, même maison. 9405-20*

ÀpPuPt6ÎI16IU. tobre 'l906, 2me étage
cle 4 pièces, 2 bouts de corridor , balcon,
buanderie , cour , confort moderne et en
plein soleil. — S'adresser rue A.-M. Pia-
get 31, au rez-de-chaussée. 10691-21*
Ojr i n - in  Joli petit pignon d'une grande
I igllUil. chambre et cuisine avec dépen-
dances, est à louer pour fin octobre. Prix
25 fr. par mois avec chauffage central
comoris. — S'adresser à la Fabrique Bol-
lecuê , Place d'Armes. 11947-23*

ô nna p fpmpnt A louer P°ur le ler n0*j nj -oai IbUlvula vembre , un bel apparte-
ment de 3 pièces , balcon , alcôve et corri-
dor éclairé. Eau , gaz , électricité. — S'a-
dresser à M. Oh. Dubois , rue Sonhie-
Mair st 1. • 8509-34*

Rez-de-chaussées. ilZl Kd"
chaussée de 3 pièces, cuisine, corridor et
toutes les dépendances , plus un dit de 2
pièces et cuisine, eau , gaz , lessivérie, jar-
din potager. — S'adresseï* rue du Po.nt 32A,
au ler étage. 13355-1

jn nar fpn iPn t  A louer pour de suite
flJJj JUl tvlilvUW ou épaque à convenir ,
en plein centre des affaires, rue Léopold-
Robert 4, 2me étage, un appartement re-
mis à neuf et composé de 4 chambres,
corridor , cuisine et chambre de bain ,
chauffage central , concierge _ dans la mai-
son. — S'adresser au propriétaire. 13150-1

I flfjp mpnt A louer , de suite ou pour
LsU j -,ClllClils époque à convenir , un loge-
ment de 3 pièces, bout de corridor éclairé,
cuisine, dépendances, lessivérie, balcon
et jouissance d'un grand iardin d'agré-
ment. Belle situation. Prix, 650 fr. — S'a-
dresser à la Fabrique d'aiguilles, rue du
Rocher 7, jusqu 'à 7 heures du soir , ou
pour visiter , rue des Sorbiers 19, au 1er
étage, après 8 heures du soir, 13081-1

ApparteiHeiltS. * tobre ' 190a, près do
Collège de l'Ouest , de beaux appartements
de 2 et 3 pièces , avec confort moderne. —
S'adresser au Bureau , rue Numa Droz 41,
au ler étage. 8531 -1
lî a r i n o j n  avec ~ chambres , cuisine et dé-
IHagClûIll pendancei-, est à louer de suite
ou époque a conveni r, rue Fritz Courvoi-
sier 40. Prix , 450 fr. — S'adresser à M.
Guyot , géran t , rue de la Paix 43. 13096-1

fin nffnû chambre et pension à une
Ull Ulll C personne honnête et de tou te
moralité, pour être avec une personne
seule — S adresser au magasin de cigares,
au Casino. 14177-1

fh a mhr p à iouer de suite , à deux mes
ullalllUl C sieurs eu deux demoiselles
honnêtes et solvables. — S'adresser , le
soir après 7 heures , rue du Premier Mars
6, au 2me étage, à gauche. 13176-1

A VPIlflPP faute de PIace un secrétaire à
I CllUl C fronton , presque neuf ;  très

bas prix. — S'adresser rue de la Serre 63,
au ler étage. 13183-1



ENÛHEHES
PUBLIQUES

Le VENDREDI 3 AOUT 1906, dès
1V« heure de l'après-midi, il sera vendu
à la HALLE aux Enchères, place Jaquet
Droz, en ce lieu :

1 coffre-fort, des bureaux â 3 corps , se-
crétaires, canapés, lavabos, lits complets,
tanles de nuit, à ouvrages, tables rondes
et carrées, pupitres , chaises, pendules,
régulateurs, glaces, tableaux, lampes à
suspension, tapis , linoléums, de la ver-
rerie, 9 montres , etc.

Les enchères auront lieu au comp-
tant et conformément aux dispositions
de la Loi fédérale sur la poursuite pour
dettes et la faillite. H-2987-C
13472-1 Office des Poursuites.

enchères
p ubliques

Le Jeudi t Août 1906, dès 2 h. de
l'après-midi , il sera vendu à la rue du
Soleil 5, en ce lieu :
Le matériel d'un atelier de graveur-guillo-

cheur, comprenant plus spécialement :
1 machine à graver avec 240 plateaux

et molettes, matrices, 3 tours à guillo-
cher, circulaires avec excentriques, ba-
fies ovales, 1 ligne-droite, des établis,

lapidaire, 1 grande balance Scholl et
poids, 1 établi pour polisseuse et acces-
soires, 11 boulets avec pinces et carrures,
1 pile électrique, 1 outil à sertir , 1 pierre
à huile, 1 lot viroles et blocs, 1 fonderie
avec brûleurs et accessoires, 1 filtre ainsi
que divers objets mobiliers tels que :
6 lampes à gaz , 1 lustre, 7 stores, 1 ban-
que avec grillage, 1 pupitre , des casiers,
1 fauteuil de bureau , 9 chaises à vis, des
tabourets, 1 grande layette, 1 lave-mains,
etc., etc.

Les enchères auront lieu au comptant
et conformément aux dispositions de la
loi fédérale sur la poursuite pour dettes
et la faillite H-2986-G

13471-1 Office des poursuites.

EXTRA ! EXQUIS ï
Café-Brasserie A. ROBERT

( PINSON ) 19253-1
¦14, rue du Collège 14.

MERCREDI 1" AOUT , à 8 h. du soir

mnfjQn H et CHAMPIGNONS

l- tlrl-.-) TRIPES— BILLARD —"g__B_________________j_ *

Banqne de prêts snr gages
Agence Wolff (S. A.)

2, RUE du MARCHÉ 2.

Prêts sur bijouterie, horlogerie,
meubles et tous articles.

Renseignements oommeroiaux.— Con-
tentieux et recouvrements. — Gérances
d'immeubles.— Remises de commerces.
— Commandites. 1642-147

Tonna Il fi ni mû bien recommandé, intel-
UCUlie llUl'lillO ij gent et pouvan t fournir
des références, désire entrer dans un
comptoir, maison de commerce ou fabri-
que de la locali té comme employé à tout
faire. Il parle l'allemand, le fran çais, est
de bonne conduite et présente bien. —
S'adresser sous chiffres K. It. 105,
Poste restante. 13491-3

Jnnpn alîàita Personne libre depuis
OUUlllallClC. io h. du matin au soir
demande travail. 13465-3

S'adresser au bureau de I'IMPà RTIAL.

Yisitenr-AcheYenr po^&nmoderne, cherche place de suite ou pour
époque à convenir ; à défaut , on s'occu-
Serai t de mise en boites , posage de ca-
rans et aiguilles et achevages dans les

piéces extra-plates. — S'adresser sous ini-
tiales A. It. 13352, au bureau de I'I M -
PARTIAI ,.  13352-2

Faiseur d'étampes s_£he --i&w
S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Bonne Repasseuse £___ & %,£
repasser des lessives à domicile et entre-
prendrait d'autres journées. — S'adresser
rue Numa-Droz 7, au 2me étage. 13347-2

flnkiniè PO cherche place dans un hôtel
l/UlollllCl C ou café-restaurant. Gages :
40 fr. par mois. 13338-2

S'adresser au bureau de I'I MPARTIAI ,.

Somme de peine s_™__« $?$_£%_
magasin. — S'adresser sous chiffres B. B.
13302 , au bureau de I'IMPARTIAL . 13302-2
___a_HM___a____M__M______l

Rp TUfltlfoilP C On demande pour entrer
llClllUillCUla. au plus v - te deux bons
remonteurs ayant l'habitude de la grande
pièce cylindre. — S'adresser à la Fabri-
que Bellevue (Place d'Armes). 13434-8

fïnilln /ihonp 0n demande pour Varso-
UlllllUbllClU. vie un bon guillocheur
connaissant bien la machine à guillocher
et la machiné à graver. Bon gage à per-
sonne capable. — S 'adresser , sous initia-
les A. B. 13442. au bureau de I'IMPAR-
TIAL. 13442-3

CitUappemeniS. Cre petites et grandes
pièces, est demandé de suite ou dans la
quinzaine. — S'adresser à M. Ulysse
Monnier, rue Jaquet Droz 45. 13487-3

RPT1'KÇ30'PÇ *->I1 °^
ie 

*" k"re -* demi-
UGjj aoim'r'CB, 0iie repassages et posa-
ges d'ai guilles avec chaussées lanternées,
S'adresser par écrit , sous initiales P. M.
13494, au bureau de I'IMPARTIAL. 13494-3

Pj ï ïn t s r fpç  Roskopfs soignés. — On oc-1 lïUltt i 'OiT* cuperait régulièrement deux
pivoteurs à domicile. Ouvrage assuré
pour longtemps à ouvriers de toute pre-
mière force. — S'adresser rue du Parc 91,
au 1er étage. 13446-H

nflrPlin 0Q demande un ouvrier doreur.
l/UlGui , _ S'adresser rue de la Loge 6,
au ler étage. 13438-3

Rûri lp i mp On demande de suite une
UCglCUot.  jeune régleuse pour réglages
plats. — S'adresser Fabrique Bellevue
(Place d'Armes). 13433-3
Dnlj ccniicn O*1 demande une jeune fille
1 VUooClloCa comme apprentie polisseuse
de boîtes argent ; serait nourrie et logée
si on le désire. — S'adresser rue Numa-
Droz 148, au ler étage. 13455-3

Avivpi.«P« li Fal}ri*ilie (( ln'ic,a »•M.wBUdBa. Fils de R. Picard & Gie,
demande deux aviveuses pour boîtes argent,
Entrée de suite. 13439-3
ilpnnp ". flUpç *-e 16 à xS aus sont de*UCUUCo UUC") mandées pour apprendre
une partie de l'horlogerie. Rétribution im-
médiate. — S'adresser rue du Parc 13, au
rez-de-chaussée. 13449-3

^OmiTIPliprÇ ®a demande pour servir
¦OUilllUCllCl s. dimanche prochain , som-
meliers et sommelières. — S'adresser â
l'Hôtel de Jérusalem. 13470-3
Annnnn f i'n On demande pour entrer
tiJJy l  C-UIC , de suite , une jeune fille
honnête et intelligente , pour lui appren-
dre les réglages plats et breguets en qua-
lité soignée. Apprentissage sérieux. —
Adresser les offres sous initiales A. B.
43484. au bureau de I'IMPARTIAL.

13484-3

Commissionnaire. £n .Ŝ SVâ*
écoles, est demandé comme commission-
naire. — S'adresser rue de la Paix 17, au
rez-de-chauBsée. 13435-3

FillP P°ur *e mois de septembre, on
1111C. demande dans un ménage soigné,
une bonne fille propre et active , sachant
cuire. — S'adresser chez M. Challandes,
rue du Parc 58. 13493-1*

IpilDP flllP ac^
ve sst demandée de sui-

UCU11C UllG te pour aider aux travaux
du ménage. — S'adresser à M.. Oscar Ma-
tile, Sapins 5 a. Le Locle. 13450-S
I pi inû fllln est demandée pour aider au

OClliiC UllC ménage. — S'adresser à
Mme Frey, rue Léopold Robert?, au 4me
étage. 13445-3

! PU n P flllp On demande de suite une
OCUUC Ulle, jeune fille pour aider aux
travaux du ménage. — S'adresser rue
Numa-Droz 148, au ler étage. 13456-3

if l l lPnal i p PP O" demande une bonne
UUIU IKUICIC , journalière pour tous les
samedis après midi. — S'adresser rue du
Parc 83, au 2me étage. 13441-3

ïnnar fpmPTi t A louei" v?ur ^- octo"appui IClUClll , bre, ensemble ou sépa-
rément , un logement , au Sme étage, de 3
chambres à 2 fenêtres , 1 cabinet, grande
cuisine et dépendances, situé prés de la
Cuisine Populaire et place du Marché,
ainsi qu 'un ATELIER a 6 fenêtres pour
horlogerie, à proximité du logement. —
S'adresser rue du Collège 7, au premier
étage. 13492-3

Ànnai 'tpmpnt A louer P°ur le 31 oc"n-J -jai ICUlCUl. tobre prochain , rue du
Temple Allemand 59, au ler étage, un ap-
partement soigné de 3 chabmres, cuisine
et dépendances. Magnifique situation,
grand dégagement. Prix , 750 fr. — S'adr.
chez M. A. Bourquin-Jaccard , rue du
Temple Allemand 61. 13486-3

Â nnfl Ptnmonfe A- louer pour fin octo-
iripjJal ICUlCUla. bre , dans maison d'or-
dre, 2 appartements de 2 chambres, cui-
sines et dépendances ; lessivérie, cour. —
S'adresser rue du Temple-Allemand 13,
au 2me étage. 13457-3

T ndomont A louer pour fin octobre un
UUgCUlCUl. petit logement de 2 cham-
bres et dépendances, au soleU. SO fr. par
mois. 13432-12

S'adresser an bureau de I'IMPAHTIAI,.

ï .nOPniPîl t A louer de suite un loge-
UUgClUCUl. ment de 3 chambres, cuisine,
dépendances et lessivérie, bien exposé au
soleil ; prix. fr. 26 par mois. — S'adres-
ser rue de l'Hôtel-de-Ville 67. 13453-3
Pj rfnnn de 8 chambres, au soleil, cuisine
f IgUUU et dépendances, est à louer de
suite ou pour époque à convenir à per-
sonnes tranquilles. 13454-1*

S'adresser an bureau de I'IMPAHTIAI,.

n h a m h pp A louer de suite ou pour le
¦JUaiUUlC . 15 août, joUe chambre meu-
blée, au soleil, à monsieur de toute mo-
ralité. — S'adresser rue Numa-Droz 12A,
au 2me étage, à droite. 13451-3

PtlflÏÏl IlPP A l°uer **e suite une cham-
"JUalUUlCa bre meublée à monsieur tra-
vaillant dehors. — S'adresser rue des
Fleurs 13, an 2me étage. 13468-3

Â lflllPP pour le 81 octobre 1906 un ap-
1UUC1 parlement de 4 pièces, corri-

dor éclairé, balcon, cabinet intérieur, gaz,
lessivérie. Un beau pignon de 3 pièces,
au soleil toute la journée, est aussi à re-
mettre. — S'adresser au propriétaire, rue
du Progrès 68. 12666-6

A lniIPP pour époque à convenir : rue
1UUC1 «ja Premier-Mars 15, un

joli pignon de 3 pièces, cuisine et dé-
pendances.

Pour le 31 Octobre 1906 :
Industrie 19 et 31, plainpied et Sme

étage, beaux appartements de 3 pièces,
cuisine, corridor avec alcôve et dépen-
dances. 12511-5

Indostrie 36, Pignon de 2 pièces,
cuisine et dépendances.

S'adresser à M. Ducommun-Roulet,
anx Arbres. 

F flrjPiTsPTlt A louer pour cas imprévu
UU jjCUlCUl. et pour le 31 octobre un lo-
gement de 2 pièces, cuisine et dépendan-
ces. — S'adresser rue du Nord 29. 12906-4

On demande à loner E™ X°a0£
vant, un appartement de 3 pièces et
dépendances. Situation dans quartier
nord-ouest, dans maison tranquille,
même retirée, bien exposée au soleil. —
S'adresser par écrit à M. Albert Merguin,
peintre en bannières, rue de la Serre 71,
au ler étage. 13282-2

On demande à louer Kjt_?ft
3 pièces, situé au soleil , au quartier de la
Place Neuve. — S'adresser sous chiffres
B. IV. 13358, au bureau de I'IMPAHTIAL.

13358-2

Un ïllÇtitntPllP au Gollège de la Prome-
ull luoinuicul  ruade cherche à louer une
chambre meublée. 13313-2

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.
Mnnejpi ip allemand, cherche à louer
lUUUolCUl une ebambre si possible au
centre de la viUe et chez des personnes
parlant l'allemand. — Adresser les offres
au magasin Bôsiger, rue Léopold-Robert
45. 13306-2

On demande à loner g^ __«_E
et solvable, une chambre meublée, expo-
sée au soleil. — S'adresser sous chiffres
C. II. Poste restante. 13346-2
rtnmn-jçp llp de toute moralité cherche à
IvCUlUloCllC louer de suite une chambre
meublée, située à proximité de la Place
du Marché ou de l'Hôtel-de-Ville . —
S'adresser sous initiales H. E. 13287 ,
au bureau de I'IMPARTIAL. 13287-2

un petit ménage p0Ur an octobre woe
un logement de 2 ou 3 pièces et dépendan-
ces, situé à proximité cle la place du Mar-
che ou de celle de l'Hôtel-de-Ville. — Of-
fres sous initiales A. Z. 13197 , au bu-
reau de I'IMPARTIAL . 13197-1

FTtlO npp cnnnp tranquille demande à
UUC |JC1DUUUC louer une chambre non
meublée. 13316-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Fine ri pmnicollo de toute moralité de-
UilG UCUlUloCllC mande alouer , de suite
ou pour le ler septembre, une CHAMBRE
non meublée, située au soleil ,— Adresser
les offres par écrit , sous chiffres K. W.
13160, au bureau de I'IMPARTIAL. 13160-1

An nffpn à échanger 2 phonographes
UU Ulll C automatiques, dont 1 avec
vues, conlre burin-fixe, machine à arron-
dir ou meubles. — S'adresser rue des
Terreaux 29, au rez-de-chaussée. 13289-2

On demande à acheter d 'ZZZl
chine à coudre. — Adresser offres, avec
indication du genre , de la marque et du
prix , Case postale 838. 13444-6

On demande à acheter d'z_-.on«è
voyage, de grandeur moyenne, ferrée et
en bon état. — Adresser les offres , sous
chiffres C, P. 13443 , au bureau de I'IM-
PARTIAL . 13443-3

On demande à acheter aSteSŒ.
teloises. — S'adresser rue du Temple Al-
lemand 81, au 2me étage, à droite.^3437-3

On demande à acheter Sï
eu bon état. — Offres , sous initiales M.
8, 13485, au bureau de I'IMPARTIAI..

13485-3

On demande à acheter rà_W
bains à gaz, en bon état. — S'adresser
rue du Marché 1, au 2me étage. 12542-8*

A ÏPniirP l *oli 6t 8rand potager avec
ICUUIC bouiUoire, barre nickel et

accessoires, 1 canapé Louis XV, 1 pupi-
tre, 1 malle , 1 bureau à 2 corps, tables
carrées et plusieurs burins fixe ; très bas
prix. — S'adresser chez M. Meyer-Franch,
rue du Collège 19 et Place Dubois. 13458-3

"T7'XTVr*«Ca <¦*> TABLE ex-
*** LM *^*~¦ t. — oellents , garantis

pur jus de raisins frais. J.-B. BEAUJON,
rue Neuve 5 (entrée passage du Centre),
Maison de confiance fondée en 1860.

13469-20

A UPtllipp Pour cause de départ : [un
I CUUI C bois de Ut (état de neuf) avec

sommier, matelas bon crin, table de nuit ,
deux lavabos, une table ovale, une table
à 3 rallonges, petite table fantaisie, 15
chaises, lampe a suspension, machine à
coudre à pied, des grands rideaux, des
stores intérieurs, trois grands duvets et
plusieurs petits, potager et fourneau pour
corridor. — S'adresser , de 7 à 8 '/, h. du
soir , rue Jacob Brandt 4, au ler étage, à
droite, 13464-3

OCCaÉDfl_p!étatTn°eTLâE"ni
dre à moitié prix de sa valeur. — S'adr.
rue Léopold Robert 86, au 2me étage.

13463-3

Â upnrlpn pour cause de départ plu*
ICUUI C sieurs objets de ménage, 2

lits complets, tables, chaises et 1 petit
Ut. — S'adresser chez Mme Châtelain,
rue du Premier-Mars 6, an rez-de-chaussée,
à gauche. 13482-3

A ypr t i ï r p  un tour ** guillocher, une ba-
ICUUI C lance pour l'or et un lapi-

daire. 12426-2
S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

A VPnfsFP Jeune3 "cbiens fox-terrier. —
I CUUI C S'adresser chez Mme Auguste

Ferrier, rue Marie-Alexis Piaget 51, au
Sme étage. 13311-2

Pfllllp-i A vendre 50 poules. — S'adres-
1 UlllCû. aer rue du Grenier 39 K, au rez-
de-chaussée. 13320-2

A VPlldPP faute d'emploi, un beau la-
ICUUI C pidaire pour poUsseuse de

boites, ainsi qu'un burin fixe pour sertis-
seuse. — S'adresser rue Numa-Droz 77,
au 2me étage. 13343-2

Alliant-iae or 1** >*• Prix réduits àa_ .md._bUS 13, 18 et 25 fr. Gravure
des noms sans frais. — E. Bolle-Landry,
Bijoutier , Place de l'Hôtel-de-Ville.

13342-2

A VPIlflPP une Pou33et *e ** * roues, une
i CUUI C chaise d'enfant, le tout bien

conservé. 13323-2
S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

A VPndPP P°ur cause de départ un ma-
il CUUI C gnifique buffet de service en

noyer ciré, tout neuf , ayant coûté 350 fr.,
vendu 300 fr. comptant. Belle occasion.
— S'adresser Passage de Gibraltar 2B, au
Sme étage, à gauche, le matin entre 11 h.
et midi. 12618-2

9 SAGNE - JUILLARD 0
0 rue Léopold Robert 38. 4 a

• 
Maison de confiance. Fondée ce 1889 ^*4— ENTRÉE LIPRB — ^1

Â vnnrh'Q 1 beau grand buffet à 2 por-
ta CUUI C tes (20 fr.), 2 canapés pari-

siens (fr. 20 et fr. 25), commode noyer
(30 fr.), commode sapin (20 fr.), dressoir
(35 fr.), lit noyer à une personne (crin ani-
mal), lit Renaissance à 2 places (crin ani-
mal) bon marché, lavabo (25 fr.), tapis li-
noléum, fauteuil (25 fr.i , glaces (20 et 25
fr.) 13261-1

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

A npnflPP faute d'emploi une bicyclette
1 CUUI C de dame, presque neuve. Bas

prix. 12770-1
S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

A Vûrt f i t'P une belle machine à coudre
ICUUIC « Pfaff » et une dite t Dur-

kopp a, marchant au pied et à la main ,
presque neuves. Très bas prix. — S'adres-
ser chez M. Henri Mathey, rue Fritz
Courvoisier 14. 13170-1

iST* A ïentlTe ^^Tueux
places, riches et ordinaires, commodes ,
buffets, lavabos, canapés et divans, secré-
taires, buffets avec vitrines pour magasin
ou pouvant servir de bibliothèque, fau-
teuils, chaise - longue, chaises de salle à
manger et fantaisie, armoire à glace, ta-
bles rondes, ovales et à coulisses, chaises
en divers genres, pupitres, glaces, ta-
bleaux, pendule neuchàteloise et cartel ,
berceaux en bois tourné, chaises d'enfan t ,
établi portatif , potagers avec barre jaune
et beaucoup d'autres objets d'occasion. A
la même adresse on demande à acheter
un bureau à 3 corps. — Achat, vente et
échange. — S'adr. à M. S. Picard , rue
de l'Industrie 'i'I , à La Chaux-de-
Fonds. 12404-1

PPPflll depuis la fabrique de boites Du-
1 Cl UU commun dans les prés, un col
en gui pure crème. — Le rapporter contre
récompense, au bureau de I'IMPARTIAL .

13490-3

Ppprln une boîte de dorages no. 47453.
I C I  Ull La rapporter chez M. Justin
Jobin , Place Neuve 4. 13483-3

Pppdn une pet 'te montre argent , rue des
f Cl Ull Terreaux. — Prière de la rap-
porter, rue des Fleurs 6, au 2m e étage.______\
Pppiill lundi 23 ) X *x *x *x\. dans la forêt des
ICI UU Forges aux Eplatures (derrière la
Fabrique Election), un appareil photo-
graphique, marque « Murrer » .  — Le
rapporter rue Léopold Robert 147, contre
récompense. 13385-2

Pppdll ,ie Mont-Brillant & la rue du
rclUll Ravin, en passant par la rue
Alexis-Marie Piaget, un peigne os jaune
avec pierres, pour clames. — Prière de le
rapporter , contre récompense rue du
Ravin 17, au 1er étage 13427-2

Pppdn dimanche après-midi, une mon-
I C I  Ull tre argent, depuis le Restaurant
Châtelain aux Eplatures, au Bois du
Petit-Château. — La rapporter contre
récompense, chez M. Pedretti, rue de
l'Industrie 28. 18411-2

Danrin xitxe couverture de lit, tricotée,
ICI Ull depuis la rue de la Paix 75 à la
rue A.-M. Piaget. — La rapporter, contre
récompense, rue de la Paix 75, au rez-de-
chaussée, à chaussée, à «auclia. 13317-1

failli 1 yKC 111 lia.i i\/aia mWm l" ̂ -7.1.-1 fl

AUX MOUCHES!
par la
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Papier surpassant tout autre produit de ee genre

En Tente à la Papeterie COURVOISIER-

La famille de feu a-2968-or 18475-1
Monsieur Isaac WOOG

exprime sa reconnaissance aux nombreu-
ses personnes qui lui ont témoigné leur
sympathie dans le grand deuil donl elle
vient d'être frappée.

Suives-moi par les vaux de t'espoir
et du tel* . La mort nous désunit pour
un temps limité, mail Dieu nous re-
joindra dans la gloire éternelle.

Madame Ida Robert-Tissot et parents
ont la douleur de faire part à leurs amis
et connaissances de la perte qu 'ils vien-
nent d'éprouver en la personne de leur
cher époux» beau-père, beau-frère , cousin
et parent.

Monsieur Léon ROBERT-TISSOT
décédé mardi soir, à PERREUX, dans sa
58me année, après une longue et pénible
maladie.

La Chaux-de-Fonds. le ler Août 190G,
L'ensevelissement auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu Vendredi 3 courant,
à 2 heures après midi, à PERREUX.

Le présent avis tient Heu de lettre de
faire-part. 13470-1

En quittant d jamais le séjour des douleurs .
Tu laisses des regrets et fais  couler des p leurt,
Et dans le sein de Dieu qui prés de Lui l ' appelle ,
Tu vas jouir en paix de la aie éternelle t

Ello ost an Ciol et dans nos cœurs.
Monsieur et Madame Numa Sch m ull in

et leurs enfants, ainsi que les familles
Schmidlin , Cordéro , Gna*gi. Seun, Harki .
Singer, Koenig, Danson, Heimberg, Ros-
sel et Grau ont la profonde douleur dt
faire part à leurs amis et connaissances
de la perte irréparable qu'ils viennent
d'éprouver en la personne de leur chère
et bien-aimée fllle , petite-tille , sœur, tante,
nièce, cousine et parente ,
Mademoiselle Bertha-lda SCHMIDLIN

que Dieu a rappelée à Lui Lundi , à 4 h.
de l'après-midi , à l'âge de 18 ans 2 mois,
après une longue et pénible maladie

La Chaux-de-Fonds, le 81 juillet 1906.
L'ensevelissement, auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu Jeudi 2 Août ,  i
1 heure après-midi.

Domicile mortuaire, rue de la Serre 96.
Une urne funéraire sera déposée devant ta

maison mortuaire.
Le présent avis tient Heu de lettre de

faire part. 13426-1

Heureux ceux qui procurent la
paix , car ils seront appelés enfants
de Dieu. Matth. V, 9.

Madame veuve Georges Hugueuin-Mey*
rat et ses enfants, à Genève, Monsieur et
Madame Georges Huguenin-GaUlard et
leurs enfants, Monsieur et Madame Mau-
rice Huguenin-Seiva et leurs enfants, à
Dusseldorf , Mademoiselle Julia Huguenin,
Monsieur Marcel Huguenin , Madame
veuve Huguenin née Gerschwitz, ainsi
que les familles Huguenin-Quaile, Mey-
rat, Wolter, Perri n , Lehmann. Perret,
Weber, Junod et Docteur Calame, font
part à leurs amis et connaissances de ta
perte irréparable qu 'ils viennent de faire
en la personne de

Mademoiselle Berthe HUGUENIN,
leur chère fille , sœur, belle-sœur, petite-
fille , tante, nièce , petite-nièce et cousine,
enlevée à leur affection, après une courte
et pénible maladie.

Genève, le 31 Juillet 1906.
L'enterrement aura lieu SANS SUITE,

Jeudi 2 août , à 2 heures de l'après-midi.
Domicile mortuaire , rue d'Italie 9,

GENEVE.
Le présent avis tient Heu de lettres de

faire-part. 13422-1

Madame et Monsieur Charles Amez-
Droz et leurs enfants font part à leurs
amis et connaissances de la perte cruelle
qu'ils viennent de faire en la personne de
Madame B. OU née DE VAUX
décédée à BRUXELLES Vendredi , aprôe
une courte mais pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds. le ler août 1906.
L'ensevelissement aura lieu au HAVRE.
Le présent avis tient lieu de let-

tre de faire part. 13461-1

Madame et Monsieur Charles Amez-
Droz-Engelbrecht et leurs enfants font
part à leurs amis et connaissances de la
perte cruelle qu 'ils viennent de faire _ ea
la personne de leur chère nièce et cousine

Evelyne ENGELBRECHT,
décédée Jeudi , au HAVRE , dans sa 9m«
année, après une courte maladie.

La Cbaux-de-Fonds , le ler Août 1906.
Le préfient avis tient lieu de Iet»

tre de faire-part. 13462-1

Monsieur et Madame Franck-Meylan*
Lecoultre font part à leurs amis et con-
naissances du décès de leur cher père

Monsieur Louis LECOULTRE-AUDEMARS
survenu au Urassus (Vallée de Joux).

La Chaux-de-Fonds, le ler août 1906.
Le présent avis tient lieu de Iet*

très de Taire-part. 13480-3

En cas de décès
s'adresser sans retard à

l'Agence g6n.rale fles Pompei fan._res
LOUIS LEUBA

12, Bue Jaquet-Droz, 12
qui se charge de régler toutes les forma-
ntes. Fournit planche, cercueil et ac-
cessoire*) — Honoraires pour les dé-
marches, depuis 3 fr. 11378-47

(p-Prière de noter l'adresse exacte.

Téléphone 872. 



Q MONTRES
xSrk égrenées

f f f ^y  /OvV Montres garanties

Ëj f— J»ruÂJ,r( Tousgenres. Prix réduite

^^  ̂F.-Arnold Droz
Jaquet-Droz 39, Ctoux-de-Fonds

7850-160 

Poinçons, Jetons pour Brassserie
MARQUES de FABRIQUES

¦arques — Feu en Acier

LARAVOIRE Louis
473-19 Cendrier 3S, GENÈVE

Représentant
Une personne d'âge mûr désire place

comme représentant de maison de com-
merce pour le Jura bernois ; instructi on
«tolido dan s les deux langues. Pré tentions
modestes. 12941-1

S'adresser au bureau de I'IMPAHTIAL.

FOURNITURISTES
Commerce d'outils et fournitures d'hor-

logerie en gros, cherche trois fournituris-
les connaissant à fond leur métier. Places
d'avenir. — Adresser offres sous chiffres
Y-2925-C à MM. Haasenstein & Vo-
gler , La Chanx-de-TFoad-*}. 13242-2

Plusieurs

Acheveurs
d'Echappements

après dorure

pouvant justifier d'une longue pratique
sur cette partie, capables de fournir habile-
ment un travail minutieux et soigné, se-
raient engagés à long terme par fabrique
de montres, à 13405-5

très belles conditions
S'adresser par écrit, sous chiffres

6-2973-C, à l'Agence Haasenstein &
Vogler, La Ghaux-de-Fonds.

VOYAGEUR
Kur le canton de Neuchâtel et Jura

rnole 13143-1

est de m an «lé
tu Moulin de premier ordre. Belle situa-

on assurée. — Adresser offres avec ré-
férences sérieuses, sous chiffres D. 3250
X., à l'Agence Haasenstein & Vogler , à
Neuchâtel. 

SERTISSAGES
de moyennes et chatons, rubis grenats.
Fabrication de pierres fines échappe-
ments, rubis, trous olives, «sic. O. Gonset,
Ooffrane (Neuchâtel). 4691-10

__Î^JL£^_S-t«OSï__v_=i]v_o_srixji!kiita
des meilleures fabri ques. Maison de confiance

Hugo-E. JACOB.
9 et U, Rue Pourtalès 9 et 11

NEUCHATEL
Magasin le plus grand et le mieux assorti

du canton.
Vente — Echange — Location

Réparations et Accords de Pianos
et Harmoniums.

Recommandé par les principaux pro-
fesseurs de musique. 15465-16

Pianos d'occasion a prix avantageux.

MT L'accordeur de^;̂ st
chaque semaine, à La Chaux-de-Fonds. —
S'adresser au magasin de cigares de M.
Barbe7at, rue Léopold Robert 23.

¦H-_3_8 • ******* m ¦______-.
Feux de Bengale

siaus fumée

Bip* Feux d'Artifices
soignés » Articles garantis,
11405-10 au PRIX DE l'ABRIQt E.

Feux complets à prix fixe, pour Noces,
Fêtes de nuit, Illuminations.

Pharmacie Mo nnier , Passage du Centre 4.
¦BBEBHB- •s_-B_- • ____¦__¦

___. __ *__ >__i__ ^*__*__:*__>~}~'

mérite la combinaison de valeurs à
lots, autorisées par la loi que cha-
cun peut se procurer contre payements
mensuels de 4 , 5, 8 ou 10 fr. , ou au
comptant, auprès de la maison spéciale
soussignée. — Lots princi paux de Fr.
600,000, 300,000, 250,000, 200,000, 150,000,
100,000, 75,000, 50,000, 25,000, 10,000,
5,000, 3.000, etc., etc., seront tirés et les
titres d'obligations seront remis successi-
vement à. l'acquéreur. 88i-4

Pas de risque, chaque obli gation
sera remboursée pendant les tirages pré-
sents ou ultérieurs.

Les prochains tirages auront lieu los
ler, 15, 20 et 30 août , 10, 15 et 30 sep-
tembre, ler, 15 et 20 octobre , ler et 10
novembre, ler, 10, 15, 20 et 31 décembre.

Les prospectus seron t envoyés, sur
demande, gratis et franco, par la

Banque pour obligations à primes
à RERIVE. Rue du Musée. 14.

On demande à louer pour le 30 avril
1907 un magasin d'épicerie ou un beau
local pour y en établir un ; bonnes réfé-
rences à disposition. 11830-2

S'adresser au bureau de I'IMPART-AX.

jffpp artements
de trois piéces avee dépendances, à louer
de suite dans une maison moderne. Eau
sur l'évier. — S'adresser à M. H. Mau-
mary, aux Hauts-Gene*-eys<*sur-Cof-
frane. 13215-2

La Chaux#FoHds • L'Ecole dit
met aa concours un poste de Maître de dessin géométrique* soit
4 heures de leçons par semaine, à donner, le soir, aux élèves apprentiSr
artisans. Traitement annuel : fr. 440. Entrée en fonctions au commence?
ment de septembre. — S'inscrire auprès de M. Bopp, président, rue du
Parc 13." Avertir le Département de l'Instruction publique. 13314-2

i *' : -- -«— _d ******** a •*• — - —

M éOTETS IDG CI CtTTDIAI SET © ''» HP 365 francs - 1 Hp '485 francs -
Ifl V/ I C-Urf O E-, __l_-W I rill ÛC-d VENTILATEURS depuis 69 

fr., 2 HP
570 fr., 3 HP 715 Fr. Machines de première marqua et qualité garantie ; nous nous chargeons de leur entretien et
réparations. H7iic A 15 BREGUET FRÈRES & Oie., LE LOCLE.

«T» *̂*********************************** *aa***w******m************m

wZ Employé de Bureau
. ¦, n.. -' 'i *»**. » i ;r . i  -T,

Un jeune homme bien recommandé peut entrer immédiatement dans
un comptoir d'Horlogerie de la localité. — Adresser offres avec copies de
certificats et indications des pnHentions de salaire.Case postale 633. 13329-.,

Boulanprie Epicerie
A louer pour tout de suite eu époque à

convenir , un magasin a?ec appartemenf et
dépendances. Conviendrait particulièrement
pour boulangerie ou épicerie. — S'adres-
ser au bureau de gérances , Louis LEUBA ,
Jaquet-Droz 12. 13237-5

LA COMMUNE
offre à louer

pour de suite ou époque à convenir
f t s e  ?v-T nrr cn01**1 dans la Maison d'école,Daù-lUUllMcm , un logement de 3 cham-
bres avec cuisine, dépendances et jardin»

12420-1

TaïirHnoifl R nn pignon de 2 chambres.
Odl UlUBlb J. _ 25 fr. par mois. 12421

pour le 31 Octobre 1906 :
.larrlînotc R premier étage de 9 piéces,
U CU UUlC Lu -J, cuisine et dépendances,
terrasse. — 50 fr. par mois.

S'adresser à la Caisse Communale, rue
de la Serre 23.

MSUBLES
A vendre à prix réduits , un ameuble-

ment de salon, 1 canapé, un lavabo, un*
commode, 2 tables, le tout trés bien soi-
gné, plus un fourneau à repasser aveo
tous les accessoires , une machine à cou-
dre, un cartel sous cloche. — Pour visiter
s'adresser rue Numa-Droz 84, au 3_e
étage, de midi et demi à 1 h. 13058-J

BHH—B—_MJU—t*ë¦_—BB__B3——BB___*-*3_iMi|IIIBViî MB_B———______BBfl

^fct MM. les Restaurateurs !
Sm* V c'étail 9384-20*
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f ' If llfr Ia Ca-sse enregistreuse

BERNE, f

TOURISTES, MILITAIRES, CYCLISTES!
_E _É_C J_»_C€>T_T JE SE

L'ANTILOUP BUHLMANN
si vous voulez prévenir ou guérir rapidement les blessm-es des pieds, occasion-
nées par la marche el le frottement des chaussures , ainsi que toute inflammation de
la peau provenant de transpiration abondante et acre. — Prix de l'étui : 60 cts.

En vente à la Pharmacie Dulilmanii. rue L6opold-Robert 7. 12539-5*

USINE A GAZ

VENTEJU COKE
Les prix de la saison d'été sont valables du 20 Juin au

15 Septembre.
Les livraisons devant être suspendues chaque fois que le

stock sera épuisé, les intéressés sont invités à s'approvisionner
en temps utile.

Prix-courant à disposition.
La Chaux-de-Fonds, le .9 Juin 4906.

10941-12 , - . Direction des Services industriels.

Etude de M» J. BOUCHAT, notaire, à SAIGNELÉGIER.

Vente publique de bois de feu.
SAMEDI 4 AOUT 1906. dès 3 heures après midi, Mme CORDIER-WETZEL, ren-

tière, au NOIRMONT , vendra publiquement H-99-S

180 stères bois de boulanger et
bois de feu,

situés sur sa propriété de FROIDEVAUX prés Mo» tf au con, plus la dépouille
de 300 bols.

Rendez vous sur place. Terme pour les paiements.
12940-1 J. BOUCHAT, notaire.

*******

AÎIS OFFICIELS DE LA COMMUNE DE LA CHÂUX-DE-FONDS
Mise au concours

La place de CONCIERGE des bâtiments de l'Hôtel-de-Ville, du Temple
National et de la Halle aux enchères, est mise au concours.

Le cahier des charges est déposé au bureau du Président du Conseil
communal, où les intéressés peuvent en prendre connaissance.

Les offres doivent être adressées sous pli cacheté , affranchi , et muni de
la suscription : e Offres pour la place de Concierge de l'Hôtel-de-Ville », au
Conseil communal, jusqu'au Lundi 6 Août 1906, à 6 heures du soir.

La Chaux-de-Fonds, le 28 juillet 1906.
13290-2 COTVSEIIi COI-HHJgJAIi.

Société de ConsommatSon
Jaquet-Droz 27, Numa-Droz 111, Numa-Droz 45, Parc 54, Industrie 1, Nord 17,

Fritz-Courv oisier 20, Doubs 189.
Dn 31 Juillet aa 15 Août

Payement da Coupon 1906, 5°|0
aux bureaux de la Société, Jaquet-Droz 27, chaque jour de i h. à 4 h., le jeudi ex-
cepté. — Une nouvelle feuille de coupons sera remise aux actionnaires porteurs de ti-
tres de la lre série du ler juillet 1888. 18024-14

Répartition aux acheteurs 10 %
dés le 24 Juillet, tous les jours, sauf le Samedi, de 7 h. du matin à 10 b. et de
1 h. après midi à 8 h., dans l'ordre des numéros délivrés.

âti jeunes gtii de II 110 ans
En vue des prochains examens de recrues , se procurer le guide intitulé :

Aux Recrues suisses , guide pratique pour la prépartion aux examens de
recrues, par Pejriard et Golaz , experts pédagogi ques, édité par Orell Fûssli,
à Zurich. 12262-3

Prix : 60 cent. Avec carte , 1 fr. 20, dans toutes les librairies.

PHARMACIE-DROGUERIE LÉON PAREL
1 I I i RUE LÉOPOLD - ROBERT 24A RUE CHAMPÊTRE

PHARMACIE MODERNE
Spécialités jaiaiDi-éciéeis 3

Çoricide Parel , remède réputé le meilleur contre les cors aux

i 

pieds , durillons, etc., 60 cts. le flacon ; envoi franco contre
7 5 cts. en timbres-poste.

Thé purgatif Parel : Gure du printemps, 90 cts.
Pilules purgatives «nec plus ultra r», 1 fr. la boîte. A-48

Friction russe antiirhumatismale , 1 fr. 30 cts.
Poudre stomachique 1 fr. 20 cts. la boite.

P-ate dentifrice en tubes, 60 cts., 1 fr. et t fr. 133. B

I
Grande LIOOIDATIOIR défiHttive"*°|Kîi

Grand choix de lampes à suspension et lampes en tous genres , cédées avec
un fort rabais. — Grand rabais sur porcelaine, cristaux, verrerie, vases à.
fleurs, articles fantaisie, coutellerie, émail. 13027-5

BS"rQue chacun profite du bon marché

Au Magasin d'articles ds ménage Antoine S6LER , Balance 11k
On pose toujours les vitres à domicile.

P L'agencement du magasin est aussi à vendre.
A la même adresse, à vendre une excellente carabine Martini et quelques mé-

dailles de tir.

| HAIit T0N1G t
O Lotion grasse pour les soins de la w
«n tête, empêche la chute des cheveux m
T et la formation des pellicules. — j f
Q Le flacon : Fr. t.— 11401-25 Q

5 PRÉPARATIÛH JGIENTIFIQ tlE |
X Pharmacie MONNIER Sj

I VARICES
I Jambes ouvertes, plaies, varlcocèlea,
1 exzémasi etc. Quériscn certaine et
6 prouvée par les H-30884-S

I

Thes aniaVaripeux
1 fr. la boite , et 12285-lî

Pommade anferipiise
1 fr. 50 le pot.

Envois partout , contre rembourse-
ment. — Em. Kornhaber , herboriste-
diplômé , Genève .Tour-Maitresse 47.

#^-«_.̂ :_?:a®«»:__-
de toutes les Maladies nerveuses
d'après méthode spéciale inoffensive. Nervosité, faiblesse des nerfs, insomnies, mal
de tète, mi graines, hystérie, mélancolie, douleurs nerveuses, maladies de la moelle
épinière, paralysie, torticolis, crampes, ichias, goutte, rhumatisme articulaire, danse
de St-Guy, épilepsie, troubles nerveux du cœur et de l'estomac, etc., seront guéris
radicalement (aussi par correspondance) sans interruption du travail journalier, par
9963-1 e-1779 Polik.li.ik HOHESTA , à LEBAU , Walzeniiausen D° 134.
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f_1?lll]|]fll77 chez M * Ch' REYRIO-ÎD, armurier patenté, me Nmoa-Droz 59, LA CHAUX-DE-FONDS >@^
P l i  11 il 1 I P m i t  À ARMES et MUNm0NS *-<- •0US 9enres* nw ^'ARTIFICES et Articles d'Illumination. GRANDS FEUX pour Fêtes et Sociétés sur commande. Articles de 

^%pW
"MJXIKX-Ui ¦ x\J M_ _L_ çj.gjgj el it pêç|,e Colliers, Lasses, Fouets pour chiens. Fantaisies. Réparations. Achat, vante et échange. Prix modérés. ii5»9-4i Se recommande. '̂ -*--><--^
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FRITZ MARTI Soc. anon., WINTERTHUR. -X .VST Dé' *t **T\_-__»«&~37&4*fQ9J_$4*£i i/ir* Ŝ— Tarares — Trieurs — Concasseurs
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1 In E 11 las I VJ l i l l  I %-f S  1 Beprésentant général oonr la Suisse : Joseph Fossati, Çîiiasso (Tessin)

Gliiii Se fer reniai Saplégier-L. Ctert-FoMs
¦ *»*» i ¦

-_F_L-*-sm_L-_mi_i fit^éoJLCft m_.3_:
à l'occasion de la Fête de Tir de Les Bois des 5 et 6 Août 1906

Le 5 Août Les 5 et S Août
Saigneléj-ier départ 12 12 aoir 9 45 soir
Emibois » 12 22 » 9 55 »
Noirmont » 12 29 » 10 02 >Les Bois , » 12 55 » 10 28 >
La Perrière " » 1 08 » 10 41 »
La Chaux-de-Fonds arrivée 186 » 11 14 >

Les 5 et 6 Août
La Chaux-de-Fonds départ 9 39 soir
La Ferrière » . 10 10 »
Les Bois » M 10 25 >
Noirmont > W 10 48 » H-104-S 13410-1
Lmibois > 10 55 »
Saignelégier arrivée 11 05 »

Le train de 12 12 ne dépasse pas la gare de La Chaux-de-Fonds-Est

Caf é-brasserie
Affaire exceptionnelle

A
-Tnn**pn pour cause de santé et pour
ICllUIC époque à convenir un bon

café-restaurânt-ljrasserie , très bonne clien-
tèle, grand jardin ombragé, jeu de bou-
les, écurie, remise, grand dégagement, si-
tué aux abords immédiats de la ville, à la
croisée d'une roule cantonale ot d'un che-
min vicinal très fréquentés. — S'adresser
par écrit , sous chiffres B. E. 13091. au
bureau de I'IMPARTIAL . 13091-4

Woiii
A vendre 7 toises de foyard et une toise

et demi de sapin. — S'adresser à M. Jules
Matthey, aux Planchettes. 13466-3

Pot tamn et ateliers
à louer rue du Ravin 9 et 11, de suite ou
pour fin avril 1907, de beaux locanx
bien éclairés , au soleil. Force et lumière
électrique installées. — S'adresser chez
M. Arnold Beck , rue du Grenier 48-D.

6923-42*

GENTIANE
j GARANTIE PURE r

^

S 
M EAU de VIE de LIES I
|H QUALITÉ EXTRA |

EAU DE CERISES f
VIEILLE SUPÉRIEURE

de la Distillerie à vapeur des Crosettes
SCHŒNHOLZER & MONNIER

Détail : Pharmacie Monnier
Passage du Centre 4. 11402-22

Â LOUER
de suite ou pour époque à convenir, rue ]
des Arêtes (Place d'Armes), 2 beaux ap- I
parlements modernes de 5 pièces
avec cuisine, chambre de bains, galerie, I
vérandah et terrasse. 10755-14*

S'adresser à M. Henri Vuille, gé-
rant, rue St-Pierre 10.

BRASSERIE

MÉTROPOLE
TOUS ÎLES JOURS

dès 8 heures du soir. A-89

Grand Concert
Orchestre de Bologne

Direction: TARTARINI .

— ENTKÈE LIBRE —

Tons les Vendredis , TRSPES
Brasserie ies riypn

86, rue Léopold Robert 86.

AVIS AUX GOURMETS !
TOUS UES JEUDIS SOIR

JÉte PIEDS de PORC
xPC  ̂ pannes.
9593-10* Se recommande, Fritz tvioser.

Brasseriede ia Serra
Tous les MERCREDIS soir

dès 7 «y, heures 21226 60*

TRSPES €> TRSPES
à la Mode de Caen.

Café-Bra«ie Hi liiiiÉ
anciennement CAFÉ VAUDOIS

3, PASSAGE du CEIVTRE 3.

Consommations tle premier choix.
Tous les jours.

Dîner àfrJ.20 sans vin
FONDUES à loute heure.

SALLES pour familles et Sociétés "W8
13087-8 Se recommande, Eug. Breguet.

Commerçant
jeune, actif et expérimenté , désire repré-
sentations de bonnes fabriques pour la

F 
lace de la Ghaux-de-Fonds; connaît bien
horlogerie et la clientèle horlogère. S'in-

téresse également à la mécanique et à
tous objets manufacturés. Bonnes réfé-
rences. — Prière d'adresser offres , sous
chiffres L. E. 13440, au bureau de I'IM-
PARTIAL . 18440-3

DEMANDEE PLACE
Un jeune homme, 17 ans et demi , de-

puis 3 ans dans un bureau , désire trou-
ver un emploi dans un comptoir de la lo-
calité, où il aurait l'occasion de se mettre
au courant de la tenue des livres. Pré-
tentions modérées. — S'adresser au no-
taire Charles Barbier, rue Lépold-Ro-
bert 50. 13042-4

APPAREILS PHOTOGRAPHIQUES
gfigF* Occasion ! !

A vendre, avec fort rabais, plusieurs
appareils neufs , mais légèrement défraî-
chis par l'exposition en vitrine. Formats .
4XÔ. PX9, 7X11. 9X12, 13X18. 11*04-15

PHARMACIE MO-f XTÏER
Passage du Centre *ï.

Sage-femme de Ira Classe
Hme BLAVIGNAC

Reçoit pensionnaires. Soins de mala-
dies de dames. Consultations tous les
jours et par correspondance , rue des
Pâquis 3, près la Gaie , tienève.

8203-40

E.TANNER
Technicien-Dentiste breveté

ABSENT
12436-6* jusqg'au 6 Août.
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Le soussigné avise ses clients, amis et
connaissances , ainsi que le public en gé-
néral , que son magasin est toujours ou-
vert. Travail prompt et soigné, 13337-2
SALON NEUCHATELOIS . Charrière 37.

ALBIN GALAME-GLÉMENT.

Remontenr
Un bon remonteur est demandé dans un

comp toir de la ville pour faire la mise en
boite , la pose des cadrans et le visitage du
mouvement. Engagement au mois. Bons
gages pour un ouvrier capable, sérieux et
assidu au travail , — S'adresser rue du
Commerce 17a. 13452-6

A LOUER
pour le 30 Avril 1907, un beau 12935-5

Gafé-brasserie
situé au centre de la ville de La Ghaux-
de-Fonds. Excellente affaire pour des per-
sonnes sérieuses, capables et possédant
un petit capital. — Adresser offres sous
chiffres J. 3867 C. à Haasenstein ai
Vogler, La Ghaux-de-Fonds. 12935-3

Moteur électrique
On demande â louer pour 4 ou 6 mois,

un moteur éleclrique de la force de 3 i 4
! chevaux. — S'adresser i M. Perrucci.
I entrepreneur, au Locle. 13466-3

Bureau de Gérances LOUIS LEUBA
Rue «Jaquet-Droz 12

_____ J.»-™ « ĴT
pour le 31 octobre 1906

Jaqnet-Droz 12, ler étage , 8 chambre»,
• balcon, terrasse, cuisine et dépendances.

Fr. 1850. 13234-6
Jaqnet-Droz 12. Sme étage , 3 chambres,

cuisine et dépendances.
Jaquet-Droz 12, Sme étage, S cham-

bres indépendantes ; conviendraient
pour ateliers.

Granges 9, Sme étage , 2 chambes, cui-
sine et dépendances. Fr. 265. 13235-5

I\__assense
II 6" Wasser fallen, rae da Progrès 13
12645-100 Se recommande.

Avis aux fabricants !
On entreprendrait des séries de boite»

argent genres anglais à graver, plus
des cuvettes à polir. — S'adresseï
eous initiales E. N. 13099, au bureau
de 1'IMPARTIA.L. 13099-1

¦Décoiîeiir
pour petites piéces ancre et cylindre es
demandé à la Fabrique Borel fils A* Cie,'
IVeucbâtel. Certificats de capacités exi-
gés. H-4792-N 12974-1

Polissage et Finissage
Ayant ouvert un atelier de Polissage «t

Oxydage de boites acier noir mat. ainsi
que Finissage de boites métal nickelées,
le soussigné se recommande à MM. las
fabricants. Travail prompt et soigné.
12408-1 L. JUIM Q i- FILS, RENftH.

BUREAU DE GÉRANCES

LOUIS LEUBA
12, rue Jaquet-Oroz 12

JA. louer
pour de suite ou époque à convenir:

Jaquet-Droz IS. deuxième étage, 2 pié-
ces, cuisine et dépendances. — 420 fr.

132TJ8-5

Soleil 5. rez-de-chaussée, 1 pièce, cui-
sine et dépendances. — 216 fr. 13239

Manège 19, 21 et 21 a plusieurs ap-
partements de 2 et 3 pièces. 13240

f Pfflii & Lnûy i
La Chaux-de-Fonds

1 Rue du Parc 39 - Place de l'Ouest, i

JUMELLES „ TOURISTE ".
Il JUMELLES „ CAMPAGNE ".

JUMELLES „ MARINE ".
Belle Collection.

PRIX AVANTAGEUX.
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Quinquina ^Monnier
Cet extrait fluide, préparé sui- B

vant notre méthode spéciale , per- M
met de préparer soi-même, irumé- la.
diatement, un excellent vin de I™
quinquina. 11403-20 gfc

Le flacon pour 1 litre : Fr. 1

Pharmacie Monnier pcZïï t g

Magasins
A louer pour fln avril 1907, à La

Chaux-de-Fonds, rue Léopold-Bo-
bert : 12443-5

No. 48. Un grand magasin,
occupé actuelllement par la Halle
aux Tapis.

No. 50. Un grand magasin
occupé actuellement par une mai-
son de Tissus, Confections.

S'adresser à la Banque fédérale
(*. a.) à La Chaux-de-Fonds.

*mw____m_______m *————m *m—em *m— **

fa fédération des Ouvriers horlogers
aTise les parents ou tuteurs qui ont des enfants à pla-
cer comme APPRENTIS sur la partie du SERTISSAGE
que le Président est à leur disposition pour tous ren-
seignements.
13447-s Le Céomité»

Vendeur
— i —

On demande comme aide-vendeur pour un
commerce de détail de la localité, un jeune
homme ayant reçu bonne instruction. Rétri-
bution dès le début. Très bonnes références
exigées. - Adresser offres sous chiffres 11-13439
au bureau de I'IMPARTIAL. 13439-6

SOCIÉTÉ SUISSE
POUR L'ASSURANCE DU MOBILIER

«
L'Agent soussigné invite les sociétaires qui n'ont pas

encore acquitté leur contribution pour l'année courante à
le faire sans retard , s'ils veulent éviter les frais de réclama-
tion et de perception à domicile.

L 'Agen t de district :
13424-10 Ch.-Alb. DUCOMMCIV, rue de la Serre 20.


